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L1~ 8 mars Hl15, il nlinuit ... 

Un petit bateaÜÏurc qui a vaincu 
le grande flotte angia1se 

__,.-- · · 1nili· 
i.t Da"id /lfaster ecrlt·ain 

br . .,.écemrnent 
taire anglats a pu ie • od •t quelqùe 
un article qui a pr UI · 
sensation dans les müteu:r rnart­

. tlt lé "Un pe­tlmes et 11ul était in u . vaincu les 
t t bateau turc qut a .. Il 
forces navales bnta~ntques · 
s'agit en l'occurrence• du pose 

• propos dans 
nitries .. usm.t. A ce ' ublie 
uue "Lettre ouverte" que P 

"Deniz'' 'ft!. M. 
l'excellente reL-ue de 
Nail rectifie quelques erreurs 
détail de l'article de M ~tasttr 

. d t us parlez, 
·•· Le p.cbt bateau on vo 2 

le Nus.rat, n a pas été constrWil en. 18 7 e~ 
en Ângletene, comme ,·ous rle dites. 
n . . la r urQu1e. 

a Pas été vendu en!.IWte a 'E. 
Il a été commandé en 19 12 par I mr.:,. 
re Ottoman et il a été cons!rult .pa:rK. 1 
chantiers cGermania Werft>, a te , 
~·était un petit vapeur de 360 ~onnesl ' 
,.,... · ~ - en c mine a-
·""'fUlpe e:n pose-mines - · • 
~C'r> comme vous dites .. 'i il est an1ve 
d' J&ta, ~u! sa.ni! être VU paT personn~, 
p • . est repart.&, 

0 ur Poser ses ~ne.s. na ""' ;.,,. 1 par pel"SiOnne. 
-tlioa ement sans être "'\l · f t 

Ceci dit écoutez le récit QUie. ma• 
31 

le v • · bl h. d utte histoire. 1 an· 
. ctita e eos e d J J'1'klrine 

c1 n capitaine de c:orvetbe ~ a 
Ottomane le ca:p1taine aznu : 1 

- Vo~s savez Que. penda~t a llller­
te dea Balkans nous ét.ions 1!11.X ou ~eptl 
••- ' ·1 . à traVC'r.9 e.s 
~n.aradea qui pi ot1ons, . 
charnp de minee. les bateaux qw ti:a­
\'ersaie.nt les Détroits. Après la paix, 
1 av.. .:... · me' commandant de la ... 1s °'e nom J 

C-C"tion des to11Pillcs à Çanakk~~· . e me 
brouvais donc là quand fut tire ]e pre· 
truer cou.p de canon de la grande ~er· 
rc aux Dardanelles. 
. Ma.lg-"é toute la résistanc~ de n~. P~ .. 

l1ot(:a battf!'TICS de. la côte, l ennemi c.t&t 
r>arvenu à rama er toutes nos mines 
Qui ~ent disposées en nes Tégulières 
hors du Détroit. Et plusieurs de:t ct-raw· 
ICT1> affectés à ce service pér,=,rent airuti. 
Grâce au travaJ"· de déblaiement, il de­
Vcna.i.t ?OS!Îbi.c aux alliés de pén.étTer 
à l'intérieur du Détroit et de pttndTe 
ilOus leur feu le.s batterJ~ invisibles de 
l'cxtérieuT. 

I~ 8 n1ara 1915, vers le .air, u.n sol­
dat noll' vint m'ann-0ncca-. à mon bu~ 
rcau que Je colonel Ccvat bey. corn . 
nianda~· de la place (aujourd'hu\ le Il~ 
néral Cevat. membre du con~ supc• 
r.ioc-ur de guCTTe)' me mandait d u.,.gence. 

- Kaptan. me dit le colonel, la SI-

d 'Li t Je te con-tue.tion est grave et e ca e. , d 
fiera1 une lourde m1SS1on. dont dep~ 
le oalut de la patrie c ".'t 
Une mission dont tu peux être à t>:u pres 
6Ûr de ne pas revenir .•• Es-tu pret ? 

- Je suis soldat. mon colonel ... 
- Alors, écoute. Combien as·lU de 

lQrP1lieo } 
._ JI m'en reste 20. 
~ L• ennemi entamera probablem~n·t 

dcina.n le bombardement dei ba~tene& 
int · · D 't ·t Tu appareilleras 

er1euree c.. • e .roi . • d . touisl les 
Peu apyès minuit. f ll rcpan 1~ d _ 
~ng1n• dont tu di po es. en. zig·zfag, ~ 
Plli K 1 ·k Li n 1· uoqu en ace. • aran 1 m.a d 
tu es découvert par ks navtres e b8'r· 
de cnnerrus et a"ib .t•attaqu.ent. }es a~ 
le:rics de côté &$tiront confonncment 
l •1 · t"che de ne pas 
e\J.ra in tructions. !' ais a • Dieu 

te faire voiT Haydi Kaptanun. 
l'aide 1 • 

1 . .. on tour. le corn ~ 
- e convoquru. a m H kki et I~ 

11\andant du Nusrat, feu a • es 
offic.iera nécessaires et nous ~ou:s mi.m 

; - . meme QU une 
en marche. Nou!S evit1on.s. che 
•eu le étincelle e' ôc.happant de Nnotre 
rn.i , . ce ous tTa~ 

nee trahit notre pr n . r de 
Ver11âme:si sans incident notre . 1~e la 
torpilles fixes dont nous conn~ons de 
'Pos.iti"On Cll.M:te. Nou..• appr~hame-9 ou:r 
l<.epez, Là. nous jetâmes j ancre 'P 

.attendTe minuit · 
L 'h f' • . . t NoW! allâme• 1u•· 

eure ixee vin; . d là 
Que par 'e travers d'&enkOy • ... e de 
n..ou.a nou diri~eâmes vers la cote . 
RolUnélic swvnnt une Ji~e sen>entine 
et en îeiant pu .. dcssu.s bord notre car· 
~am.son de m:incs. 
, ·r out à coup, un projecteur ennenu 

•alluma ; 1~ fouillait )es enviToOS. Aus· 
&.!tôt, d'autres projecteurs brillèrent. de 
kt. côte. aans nous prendre dans I.s. 
champ de leut fuseau d.e lumière. Ce• 
talent lee nôtr ' ceux de nos batteries. 
~n dirigeant leurs irayons vers les pr~­
Jecteura ennemis. il! les aveuglaient lrt· 
tt!raLcrncnt. Nous profitâmes de ce cl1:1el 
d hunièree pour rentrer .en notre nid.. 

Pendant "es 1 O jours Qui s'écoulèrent 
depuis cette nuit jU9Qu'au matin du 18 
tn..ara. 1] n'y eut ni nouve1'Ie attaque ~ 
&ucunc tentative de dra~a.ge. Les navt­
rea ode kaTde curveillaient .la zone où ~ils 
ac trouva..ienrt et qu'i):t a'\--aJent nettoyee: 
Il n"v a donc 1J>3S <'li de <driftcra> ".tll 
°'lent coulé u cours de dragages 1ne11s­
te.nt . lei. également, vous a-vez été mal 
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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Ln partie est engagée beaucoup plus entre la f rance et le' puissance' 
garante' du traité de Locarno qu'entre la fronce et l'Allemagne -- ... ..--. - - .... _ 

1)araît re1)ousser lïdée d't111e r111)t11re llPrli11 ... 
9 A A - Le conseil des mi-

Paris, · · 
nistrcs réuni hÎET' . sous la présidence de 
M 1.ebrun, a décidé : 

·1. _ de considérer le mémorandum 

~:..!·:!~mi'.:'tpee:~ti~a~:J:. ~~xa~i: :1 La protesta11·on "B la 
:::l~~ou~:,.ti':e v::;; :;:!: l':~o~,, ' U 
~:,:;v:r::e~i~n Le :~::rn:.,:e~t~~ 1 France aupres ùe la S Il N 

C'est le problème de la paix. une etli les CO•aignataires de Locarno. Ana-Jeter. 

I
l indivisible, qui est posé, proclame l'•Ere re, Italie, Belgique, qu'entre la France 

Nouvel!,.. En face d'un tel dan11 r, il 1 et l'AUeml\ll'Tle. 
est indispensable de faire appel à la IO• 'f. " 'f. 

lidarité de tous les pays sincèrement al· A noter. pour terminer un art' 1 d 
allemand inacceptable •.. 

2. _ d'approuver la dec1s1on ~e co~ 
fier le probleme à !a S. D. N., unme-

d. t ent conformement aux clauses 1a em , 
du pacte de Locarno ; . 

3, _ d'entrer en consultation avec 
les siirnataires du pa~~ de Loc~o., 

Le conseil des m1rustres autonsa. en 
outrt", les ministre~ de l~ guew;e. de la 
marine et de l'ae!~naubque a p:endre 
Jes mesures néce1S1.tecs par les c1rcons· 

tances. d • . . d • 
Le conseil approuYa les ec1s1ons e· 

jâ prises par le général Maurin concer· 
nant lea mouvements militaires et la Ji. 
i:ne de protection de la frontière. Le 
conseil autorisa, en outre, les comman· 
dants deo forces de terre, de mer et de 
] air à prendre les mesures complémen· 
taires qu'exige la situation. 

La réunion de den1ain 
à Paris 

Les délibérations des puissances signa 
taires de Locarno auront lieu mardi. au 

Quai d'Orsay. 
L' A"R'lelerre sera représentée par M. 

Eden. 
La Behrique par M. Van Zeeland. 
l.'ltaEe par l'amba'5adeur Cerrutti. 
M. Flandin ne sera pas en état de se 

rendre à Genève pour y assister aux dé· 
libération! du comité deo 18. La France 
se l•ra représenter au comité par M. 
Paul-Boncour. .. .,. .,. 

Paris, 9 A. A .. - Le conseil de& mi­
nistres a déterminé les mesW'es com -
plémentaires à prendre sur la frontière 
cte l'Est au cas où les circonstances l'~w 
~ia-eraient. Toutefois les contingents de· 
jà licenciés ne seront pas rappelés sous 
les drapeaux. 

L'e.·posé à 
et au 

la Chan1hre 
Sénat 

Paris, 9 A. A. - M. Sarraut, ou M. 
flandin, donneront demain à la Cham­
bre, des explicatiotu au sujet du geste 
de M. Hitl~r. . • 

M. Flandin donnera mercredi au Se­
nat deo explications à propos du pacte 

franco·soviétique. 

Le niessage de J\1. San aut 
au peuple français 

Paris, 9 A. A. _ o:Le gouvernement 
e:t bien résolu à ne P8: céder~ ''?us ]a 

Le seul fait qu au mepns des 
menace. Id Il 

ent• solennels le IO at a e • 
,ngagem bo d d Rh' 
mand s'est établi sur !es r ds. 1 u P.; 
interdit lœ nêgOC1at1ons•, d~od"':affu : 
Sarraut dans son disco~ ra • ' . se. 
li souligna qu'il ne po.uvBll pas exarnm«:_r 
~ propositions de Hitler parce que pr1· 
m~ : le double exem'?le do'?'é !'ar I' Ai-

l e d e répudiabon mulaterale deo 
c: 1naa'D . . 

t 'tés ne sau.r8Jt doner confiance pour rai , . . 
d nouvelles propos1ltons. 

e Secondo : la remilitarisation de la 

Rh · anie mit la France, brutalement en 
en 1· il d' 

présence d'un fait a~comp E• et 1t
1 

: 
«Il n'y a plus de p~x en ~ope, P u~ 
de relations internationales, S.I cette me 
thode se généralise.». . , ... 

M. Sarraut pour&Ufv•t «Apres mur 
examen de la ,,jtuat1on du gouveme • 
ment français, je déclare q~ nous en· 
tt ndon• maintenir les g~anbes easen • 
tidl de •écurité franç&1se et be~Re d_e 
Locarno. Nous ne sommes pas disposes 
il laisser Strasbolll'll' sous le feu d~ ca­
nons allemands. Notre cause est JU~te 
et forte. En la défendant, nous avoru 
confiance de défendre avec notre dea-

pour le coup de force, non pas qu'elle 1 ' • 

1 

concorde avec le vole à la Chambre du ' - -
pacte franco·soviétique, mais parce que Les dtve,.ses stations pari!iennes 
la période électorale est virtuellement de Radio ont radiodiffusé ce matt11 
ouverte. Le gouvernement allemand es.. le texte &uira1it de l'appel adressé 
compta le climat et l'effet de discordes, par M. Ptcrre·Etien11e Flandin au 
de trouble. et de dissensions intérieures secrétariat de la S. D. N. : 
que le conflit des partis politiques pou.. Par l'article ter du traité négo· 
vaient provoquer au sein de la nation. cié à Locarno auquel font partie, 
Le désarroi national iuue de nos luttes à part !'Allemagne, l'Angleterre, la 
intestines : Voilà la véritable explica .. Belgique, la France et l'Italie, le 
tion de la décision brusque du gouver· gouvernement du Reich a exprimé 
ne:ment allemand. Le gouvernement al.. sa volonté de respecter les dispO· 
lemand oublie une fois de plus qu'à tou •itions des article• 42 et 43 du trai-
te heure RTave de notre histoire, les dé- té de Versailles concernant la dé-
saccords se dissipèrent daru l'union im. militarisation de la rive gauche du 
médiate de tous l~ partis pour la dé. Rhin et d'ime partie de la rive 
fen•e de la nation de son indépendance droite. En vertu de l'article 8, il 
et de sa séctD"ité•. est stipulé que le traité de Locar-

La garnison no ne pourrait être dénoncé qu'en' 
vertu d'une décision du Conseil de 

de Ja Rhénanie la S. D. N. prise à la majorité des 

Berlin, 9. - La Rhénanie aura une 
garnison composée de 19 bataillons 
d'infanterie et 13 détachements d'artil­
lerie. La majorité des troupes en ques. 
tion auront leurs quartien le long du 
Rhin et en aval de ce fleuve, entre la 
Forêt Noire et le Rhin. Aix-la-Chapelle, 
Trêves et Sarrebrück auront aussi de 
petiteo garnisons. Des détachements an­
ti-aét-iens seront établis à Cologne et 
Mannheim. 
l .e Con1ité des Dix-huit 

Paris, 9 A. A. - M. Paul-Boncour 
repré!llentera la France à la réunion 
mardi, du comité des 181 à Genève. ' 

Les entretiens 
f ranco-britanniqucs 

M. Baldwin rentra à Londres des 

deux tiers des voix. 
Nonobstant les dispositions de 

ces articles, le gouvernement du 
Reich. par une communication en 
date d'hier aux représentants des 
pui:,~ances 1ignataires du traité de 
Locarno, vient de résilier ce traité 
par un acte unilatéral, 

Interrogé par l'ambassadeur de 
France. le ministre des affaires é· 
tranR"ères du Reich a annoncé ]'en· 
voi. à titre symbolique, de petits 
détachements dans la zone dénù­
litarisée. En fait. l'apparition de for , 
ces importantes est déjà signalée , 
en p]usieura endroits de cette zone. 

Le gouvemement de la Répu • 
blique, en vertu de l'article 47 du 
traité de Versailles et de l'article ' 
Ier du traité de Locarno, a l'hon· ' 
neltl" de saisir le conseil de la S. 
D. N. de la contravention ainsi · 
commise. 

En raison de l'urgence, je vous 
!!Crai obligé de prendre toutes me· 
sures utiles pour que le conseil ae 
réunioe dan.a le plus bref délai. 

Londres, 9 A. A. - L'ambauadeur 
M. Corbin eut hier soir un nouvel en· 
tretien avec M. Eden. On croit que J'en· 
tretien est con.aacré à la procédure à a· 
do-pter à Paria et à Genève la semaine 1 
prochaine à la suite de la dénonciation 
allemande du traité de Locamo. 

Chequer's hier soir. -----·------------==-....J --La presse pan sienne de ce 1natin 

Union de tous le' 1riincais et solidarité 
de' puissance' si2nataire' de Locarno -------··· 

Paris, 9 (Par Radio). - La premiè- du Reste allemand. 
re impreuion qui se dégage de la pres-1 M. Marcel Cachin, dans !' «Humani­
~e parisienne de ce matin est qu'un ef. 1 té•, approuve ]'argumentation de M. 
fort très net est déployé dam le sens., Sarraut. Le président du conseil a dé _ 
d'une solidarité plus étroite du peuple montré que le prétexte invoqué par Hit 
français. Ier at fallacieux et vain. D'abord la ra. 

M. TaittinRer, qui a entendu hors de tification n'est pas acquise puisque le 
Paris le discours radiodiffusé de M. Al- Sénat ne l'a pas encore votée. Le pacte 
bert Sanaut, y répond dans I' «Ami du franco.soviétique eat le prolongement 
Peuple•. Ce serait, dit-il notanunent, un de celui de Locarno ; il ne lui eot nuli. 
jeu puéril et dangereux que de recher· ment contraire. 
cher les reaponsabilités des uns par rap Pour le o:Matin», la première quea -
port à celles dea autres dans les événe· lion qui se pose à l'Europe est de la­

menta qui ont précédé et préparé la si· voir S• l'existence internationale dépend 
tualion actuelle. Les décisions que vous oui ou non du respect dea pactes libre.. 
avez prises, depuis que vous avez entre ment alsrnéa. 
1•1 main• les -ponsabilités des desti- La même idée est développée par M. 
n~s de la France, ont été commentées Wladimir d'Ormeason, dans Je «Fig-a. 
par noua en le\D" temps ; nous n'y re· ro». Il rappelle le dogme, malheureuse-. 
viendrons pas. Vous adressez un appel ment confirmé par une longue et dou. 
à tous les Français au nom de la séc:u· lourew.e expérience qui ut que, sans 
rité et de l'honneur de la patrie. Le le reopect deo paroles librement don • 
voeu de centaines, de milliers de nos nées. toute paix soit abolie. 
concitoyens est que cette urüon puisse Même idée encore dans l'article de 
RTOUper, en effet, tous leo Français. M. Pertinax, de I' «Echo de Parin. S'il 

renseii:né. M. D~vid. . Le .Jownab fait précéder l'appel de est possible à un Etat quelconque de dé-
Le l 8 ma•s, 1our h too1qu~. le• flot· M. Albert Sarraut de quelques lill'lles, chirer impunément les traité<, tous leo 

Il' 'e3 se mir-("nt en marche. Elles lrè& brèves, où il eat dit que les paroles crimes d'ordre international deviennent 
te~ a. iet de préfért-nce- la côte anato- énergiques et calmes du président du pennis. Il ne s'agit plus de la S. D. N. 
•
1
.uivaien . Jaur in. pirnit plus de con .. conseil expriment si bien l'esprit fran - mais de ce vieux principe internatiuna.Ï 
1enne, QUI "" h • . 1 • r ' ' • f L Bouret a toue e une mine e ça1s que o_n ne saurait mieux faire que 1 expnmé par la formule paota SCTVanda 
iancc. ~uis l1nflexible fuit endomma.. les reproduire telles quelles, sa.na com • et en vertu duquel les traités doivent 

premier, ,:,... ~ n'Tand'peine de la i~ne menlalre. être respectés tant qu'ils r.e sont pas dé 
i:é et •e re~ a h' • h · Il f t t 1 F · • d' ' • b8I!" L'Irresistible toue a une m1· . au que ous es !"ançais soient noncea un commmi accord. 
de ~om · . j'()cean qui se portait à 1 un11, proclame M. Emile Buré daJU 'i- '1- 'f. 
ne a .an tour • 1 1' Ord La F ' E 'd f.t aU'lanl et comme e rap- « ru. rance a le droit potr t cette con.tatation d'ordre Rénéral 
on al e en 1 • · ·1 Il M • 1 d · 1 ' • porte l'auteur. on na pas. su ou i a e. e. ais e roat ~s • ~ force. ~est am~~e tout naturellement à relever la 

1
• • I t mb:.... de la nu:t. 1 rie~. Et tme France d1V1See serait un • trou1eme tendance exprimée par le1 

cou '!, a a o '"'"' . b' t elJ · · ~ · · 
\

! ·•un· cz im~1ner corn 1en pmssan e! qu e que &oit la force de JOumawc; pans1eru de ce matin : la né--
ous ne - d' t ee . • d 1 • 

violent était le feu. de Pl arl bel dau r.o. so~ arm . 't ulti' " cFeu1lc. e. col'~P .e~er la cohésion dea 

Il h d 
d ute que es o us e nos pourrai m puer Cel citations. l'anÇ&.11 a mteneur par l'unité d'ac· 

nt ors e o h l fi 'f. 'f. 'f. b" d · battrrries contribuèrent à âter a n on es puissances signataires du pacte 
des navir0<> ennemis. Seconde comidération : la léaalité l de Locarno. 

't h' . . d 1 . • M • ic e e I ac es au ma1nhen e a paix europcen• . J .. C11.illaux, dam la «République». 
ne. Une fo15 de plus, la «brutalité tudesque» 

M. J. Thouvenin est plus catégorique vient de se manifester. Une fois de plu& 
encore dans l' «Homme Libre• : M. car il .Y ,a eu des précédents. M. Cail '. 
Flandin a été bien inspiré en invitant à l la~f cite c~~x ~e 1906 et de 1911, les 
Paris, avant la réunion de Genève. les' co oquea « 0 W: 8 de. rudesse germani· 
dêlégués de tous les Etab aignatairea qu~» aux.quels tls ava1ent donné lieu. La 
du pacte de Locarno. L'heure est ve.. paix • avait pu, néanmoins, être sauve • 
nue, en effet, d'effacer toutes les traces gar~~· Un . accord, à l'heure actuelle, 
laissées dans le. esprits par l'in-ltante est~il impossible ? M: .Caillaux, tout en 

1 question itaJo .. aby1sine ; l'heure est ve· estimant que I~ conditions dans legque]. 
nue de resserrer l'amitié ang]o.franco • 1 lea)'~a convel's-a~on. s'engqera sont ••În· 
italienne. Si M. Flandin y réussit. la gu •eren1~t depl&.1santes», parait ad • 
partie est gagnée. Car la partie est en-• m~tlre quelle puisse aboutir, à condition 
gagée beaucoup plus entre la France et '1· d'~tre menée dans l'atmosphère gene • 

v_•o•"'.,;,"·~~~----------···-
Les cercles politiques britanniques 

préfèrent négocier ... ............ __ -

~n ~~~a~~rouv~ à lon~re~ l'intention ~e la f ran[e 
~e ~~man~er ~e~ ~anîtion~ îontre I~ Reiî~ 

Londres, 9 A. A. - Les cercles po- Le «Sundav Chronicle• écrit : 
liliques estiment qu'il serait préférable «Hitler donna un nouvel espoir à l'hu 
de négocier avec ]'Allemagne plutôt manité. Sea paroles étonnantes créèrent 
que de rompre les relations. Certain:s un situation entièrement nouvelle à 
milieux dé&approuvent en eénêral, l'in .. 

1 

l'Europe et sont d'une importance mon· 
tention prêtée à la France de demander diale. Si les sept points sont acceptés, 
Je renforcement des- sanctions en vera le ils ne manqueront pas de balaver la 
Reich. sombre crainte hantant l'âme du ~on • 

L'offre de retour à la S. D. N. faite de. L'offre est mqnanime. Il faut qu'· 
par M. Hitler a été accueillie générale· elle soit acceptée avec gratitude par 
ment avec satisfaction. toua. Un iefus serait criminel contre 

Plusit>urs journaux dominicaux ont l'humanité.• 
tendance à considérer que les déclara • 
lÎon!S de Hitler importent plus que la 
façon dont il pat.Sa outre aux stipula.· 
tions du traité de Versailles et du pacte 
de Locarno. Certains- estiment que Hit· 
Ier donne une nouvelle occa~ion aux 
puissances européerlnes de se réunir 
pour parler de la paix et non pas de la 
auttre. 

Paris, 9 (Par Radio). - M. Eden 
fera aujolD'd'hui un expo!lé à la Cham· 
l.:.re des Communes sm la dénonciation 
lu pacte de Locarno par 1' Allemaane. 
On croit 3Avoir qu'il s'exprimera en ter .. 
mes modé-réa et qu'il soulignera la né­
cessité du plus grand sang.froid. 

-·-l\1. van Zeeland 
chez Léopold li 

Bruxetles, 9 A. A. - Le roi a reçu 
hier M. V an Zeeland, qui lui a exposé 
le point de vue du gouvernement au su· 
iet de l'occupation de la Rhénanie pnr 
les troupes allemandes. 

L'in1pression en A111érique 
New-York, 9 A. A. - Le «New­

y ork Times» écrit : 
•Comme pour les réparations, I' AUe· 

maJrne recourut à une action unilatérale 
au f1aRYant mépris des engagements exis 
tants.» 

! Le séjour du Président du 
1 Conseil à Istanbul 

~. le prbîdent du conseil, lamet ln· 
onli, a fa't de l'équit.ation dan l'après 
midi d'hi~. 

Il t probable qu'il parte cr oorr 
pour i\nkara, accomp:igné des minl.3t'.:"C'11 
de- la défensr nationale. de Ja iustiic.e, 
des affain: étran~ères. des financ 

M Hec:ep Peke , œctttaire !lénéral 
u Parti Rk>ublicajn du Peup1 est rcn .. 

t é h1CT à 1\nkara. ---.,,---···-----Le retour 
de .l\1. Sükrü Kava 

Le «New-York Herald» dit : Le nistre de :'Intérieur, M. Sùk•u 
«Lei autres pays devront choisir Kaya, clont nous avons annoncé le rc­

maintenant entre l'alternative de corn· · >Ur, h1 r, ~\ Istanbul. de \'ien.ne et QUI 

battre ou d'accepter l'ine'v1'table et •'ap- 41Ïl e'te' ··lue' a' 1 1 ' · 06 a R:a1 e par es mnl' • 
pliquer à la tâche de franche réora-anÎ· ~es de fF.conomie et d aff r 9 1 rnn 
sation que l'Allemagne leur impot>e.» err"s,. est en parfaite santé. At>'Tè-s QU 

Après tout, Hitler n'occupe :'.,~""1~~~;;o!s~ repo• "ncore, 11 rl"pr ndra 

que son propre territoire!. Le départ de Ron1e 
•Dailv du prince Starhen1herg New-York, 9 A. A. - Le 

R?me, 9, - Le prince Starhembeza:, 
aalue par M. Suvich et par 1 h •· 

News• dit : 
Nous espérons que la 

battra pas. Après tout, 
l'on propre territoire. 

f 
• au~ 

occupe oncltonna1re1 du ministère des aff • 

1 
~tra~gères, a quitté hier Rome, ren::: 
a Vienne. 

France ne corn 
Hitl<r 

L'in1pression ù Gcnèye 
Genève, ~. - On parait désorienté, 

dam les milieux politiques, à la suite 
du Reste de via:ueur de l'Allemagne. Le 
co!1flit italo..abyssin pas&e, par le fait 
meme, au second plan. NéMmoin~ ]'ac 
ceptation, en principe, par l'Italie de la 
démarche des Treize a ;\~ accueillie a· 
vec soulagement. On commence à esti. 
mer, dans certains milieux, que la PO· 
litique suivie à l'égard de l'Italie a cons 
titué une grave erreur du point de vue 
européen. .... ____ _ 
La «Ho111c Flcet» rappelée 

dans la nier du Nord? 

.l\1. Sof oulis a renoncé 
à forn1er Je cabinet 

.Athènes, 9 A. A. - M. Sofoulis au­
r&Jt renoncé à fonner le cabinet après 
t"lle. entrevue d'une heure avec M. Taal· 
dans. 

Le cabinet yougoslave 
Rei!l'Tade, 8. - Le prince r;.gent Paul 

a chargé le préside--nt du consml démfs. 
•Îonrwure M. Stoyadinovitch, de formf'r 
I~ nouvr.au Rouvnnement. 

Nos informations 
la situation en Abyssinie 

. Londres, 8. - On annonce que !'A­
mirauté aurait décidé le rappel immédiat 1 sur 
de la «Home Fleeb de la Méditerranée. 

-===~~----'-'"--==-=-'~-=~ 



1. BEYOGl.U 

Kat1J~ane 
A l'époque de Byzance, IC11 eaux 

dou.cea d'Europe a'appelaient Barbyses. 
Après la prise d'Istanbul pu 1.,. 

Turcs, on a donné à cet endfI"oit le nom 1 
de Kâiithane, paree qu'il y ava>t UIIle 
P:Tande fabrique de papier, dont les 
ruinee se trouvent à Cobançemne. 
Après la prise de Constautinople 

E vliya Celebi écrit 
« A Kâg;thane, il y avait deux 

cents mai.son-s, une mo!IQuôe de Da­
ye Hatum. et UJ'bC fabr .. que de pa­
pier don.t les dépÔte d'eau étaient 
situés .9QIU6 ladite mosquée. > D'Ankara à Eski~ehil·.- L'ltin(•raire 'lu 1le1·nier vol en planeur des éludinnls !lu • Türk liu!iu • 

!Voulez-vous devenir riche? ... 
Suivez alors les conseils ci-bas ... 

Je connais, à Beyoklu, une personne 
riche QUÎ m'a dit : 

Si lïn.te~ence eut constitué la 
base de l'accumulation des capitaux. 
si le ;avojr et l'art avaient nUs à jour 
les moyens de gagner davanb'age, avec 
r expérience que j'ai acquise pendant 
2 5 ans, mon savoir el mon i1'tellisr;en~ 

1 ce, qui s'est naturellement développée, 
j'aurais dû, aujourd'hui, gagner 'Plus 

1 

qu'auparavant. 
Or, mes gains 90nt, comparative­

ment au passé, en baisse de 80 pouac 
cent et souvent même je perds de l"ar-

Lundi. 9 Man 1938 ..... 

La réunion du" conseil . . 
de !'Entente Balkanique 

à B..:lgrade 

Elle sera pré&idée 
par M. Tevfik R~tü Aras 

Le conseil de l'El\tente balkanique ~ 
réunira à Belgrade le 20 de ce œ°"'" 
La 9e96ion durera tro.is jours. Le c~~ tti 
oeil sera pl'ésidé par M. le Dr .. R:., 
Aras, présâdent en fonations et ~1n1 L.a 
des affajres étrangèJ1es de Turquie. . 
Roumanie sera :représentée par 90n ~1-

. d ff . . , M T1tu· n1stre es a a.1Tes etrangeres, · 
lesco, et la Grèce de même. ]tl 

La collaboration économique avec Les Turcs, après la pnoe d'Istanbul. 
ont exploité ladite fabrique, mais iils 
ont sw:tout proHtoé de la beau.té natu-
10elle de lendroit. 

Ils ~ ;plaisaient à se rep0.9er à r OITY 

bre des grands arbres et à contempler 
la végétation luxuriante, les flelrr9 de 
tout.es sorte cultivéee wr les deux ri­
ves du torrienL 

L'organ.isation de la corn- L -" v 1 E L o c -" L E 
munauté religieuse n1usul- 7' 7' 

gent. 
Néanmoins, iil y a moyen d'en gagner, 

même dans le commiœce qu1 pa-
raît le moins Juc.œatif. 

la Bulgarie aera un des principault pr<>' 

blèmes à l'étude. L'ordre du jOW' seP 
df'CS!é par le '}lrésident une semaîn.C: •: 
vant la réunion. cl.a collaboration i:G.D 
nomique avec la Bulgarie, d..it à ce P~­
pos Le Courriet' Yougoslave, ne ~re-

mane en Yougoslavie ..'17'~._,,___ 
" ne· Les princ.ipalœ-d;;;;,o•itions du nou- LE VILA YET 1 puis la dernière tempêu. continue à 

Veau d '-ret-loi sur la communauté re· tendre, de part et d'au.me de la. Come 
~ Les biens • vakul • 1 • . • • · li~jeu-s.e musulmane, quà a été adopté d Or, deux mo:gnons qw nie &e rc101· 

V GUS avez dû remarquer (lue tel res· 
taurant Qui ferme ses portes ra.pp-orle 
à son nouveau prapriétaire qui l'ex­
plo.1te cerp-endant au même ,en.droit et 
dans des conditions jden:tiques. 

sente pas. seulement un progrès eco I 
mique pour le-a pays intéressés, rn8:i!J ~ 
le sera encore la ~arantie du ma1nt Jl.s en firent un io,ndroit de promena­

de et de dlvertisaement. par k Con-seil des ministre.. yougo Ja- D'après la nouvelle. ~oi. irégi~nt. les gnent paa... Faudxa-t-il 1e. ~~~r ~e 
· oient que le siège du chef su· 1 biens \'akuf, les propT.ietairiea QUI n ont fois de plus "> La mtmJQpa.hte na 

l 'E w de ·la paix dans c·ette partie de u 
Tac.i zade Cafar Celehi est le pre­

mier qui ait com'J)osé une poésie sur 
Kâiithane. 

Le sultan Suleyman le ~iolatew 
y venait faire des parti de chasse 
dans la plaine e,t leo bosquets.. 

c· est au cours d'une de ces chas­
sea qu 'j} trouva la 80urce de l'eau de 
K irç.earn.e. 

Kâil;ithane fut de plus en poill5 en fa 
vellf auprès du Turcs. qui, en ôté, s'y 
renda.iênt en foule.. 11.-!i dressa.lent de> 
tent~ lpOUT pas...-.er les nuits. quand il 
y avait le clair doe lune. 

Sous le lit'tand vézirat de Nev~ehl1li 
Ibrahim '.Pacha, on avait fait construi­
re, à Kâgith.ane, un kiosque appelé 
c Saadabat •. et depuis, c' esb ce der­
nier nom qui fut adopté poUT Kâiirt­
ha~ 

Une d<'S<'rlption Ile KA(Jlthnn<' 
à 1'(oprn11u• tl'Ahme<l Ill 

Voici cl.ana quels bermes M. A. 
Bappe décrit cet endroit dans les Ict­
tTes qu'il a adres!•ées alors d'lstanbU1l 
et qui font pao-tie de oon livre c Le.. 
peintres du Bosphore > : 

c En queilquea semaines. on vit 
~·élever, à KâR"ithane, à côté du 
palais que le sultan a fait édifier. 
des kiosques of'n bois, que con9trui­
.sirent les. hauts fonctionnaires du 
palai., les uns plus beaux que les 
autlle8. 

Le grand maître d• l'a.rsenal avaôt 
fait placer devant u porte un canon 
~n bote, peint en cou1euT de bronze. 
D'autres avaient placé aur 1~ toits 
des maisons des oi~ux emP1'illé9. 
Pour c~ Q'U:l est clu mini.stre de la 
Marine, il y avait réservé un endroiit 
d' OÙ ]'On f1Ta.Ît des coup de canon. 

Lee borde du petit TUimeau. oui 
serpentaient à travers la plaine. a· 
vale:nt ~té entouré.et de maTbr.e. 

Lea deux rivee étaient relitée! 'Par 
des petits ponts. 

Po r d<>nner plus de ~=mblance 
encor~ à ee be QlJ~ r on comparoit 
au parc de Ve-;Jleo. tl'amba-­
dwr de Franoe avait fait cadeau au 
eu han de 40 orangers que l' Q.n avait 
plantés tout autour de .90n :palais. 

Cet endroit enchanteUll' pJuit telle· 
ment au sultan Ahmod Ill ou'il lui 
ubstitoo. le nom de « Saa.dabat > 

à celui de < Kâii'ithane >. 
On raconite qu'~l y avait des ioUTs 

où l'affluence éta.it aussi grande QU
0 

au Cou.r-la-Re-in.e et aux Champs .. 
Elysées. ~ ambaseade=s des puÉs-
9an-ces étranRères trouvaient un ac­
cueil bienveillant aU'Prè• des di,,,ni· 
taires. qu'ils liaient visiter en ces 
lieux parce qu'jJ.g y étalent joyeux 
et de bonne humeur. 
Mais la destTUction vint de borme 

heure. 
LoYs de la révolution Qui alllle11i8. la 

dépasition d' Ahmod Ill et la dC111titution 
de Nev, .. hirli Ibrahim pacha. un P:Tand 
nombre de palais furent détruite par 

"' de la communauté, le c Reis-ul- pa~ Teg e 1mpot e : ocab.on e ans pns encore aucune :CCJil;lOn a ce .. ve, prev 1 • I' I" • d 1 · d 20 · d' · · ' t ef 

IB=e •, sera désarmais à Sarajevo et 

1 

n~ son.t pa.s autorisés à vendre l~uTB fet. 11 faudra _d'abord établir. ex.a.cte-
à Bels;:radè. et que Je dTO.t de vole b~ns unmeubles. Or. Wl d<>ute v.Je111t ment quel acra<t le mon.tant dune pa­

non les posites de la communauté Te .. de surgi.r à l'effet de savoir si les PT-O- reille Tépara,tion, ce qui n'a rpas enc.o­
~"Î~';;dra à tout sujet you$?o!l!ave de re- \ ~r~étaires de. terrain'S que l~ !V1-un1ci~- rie été fait. D'a.i.lleur_s, dans l'h~ot~èse 
li$tion musulmane ayant 2 J ans et jouis-! h~es expYopnent sont soum1$1'. ,a _ce.t 1m- la rp~us favoqab~e, il ~e po~a1t etr_e 
sant de ses drolts civiquts. pot. En at!endant, cea PTOJ?1'1étal:ree. ont question que dune .reparat10Œ1 ~Tov1-

Le vote est ~ecret et direct. fait des demarches aupTes d_e Qtn de solze. Le pont est s vJiCux, qu 11 ne 
Le c Reis-ul-Ulema » est nommé par droit pour en êrre exemptés, en ajou - po-w;rait T'C'lldre quelquea .services qu'à 

décret du ro.i $UT la prop06Îtion du tant qu';Js ont d<éjà été forcés de vendre la con<Ltiion formelle de sacrifier les 
mini•tre de la 'Justice et en accord avec cea terrains au·de.&oU9 du 'Prix Téel. parties les plus endo~gées, ce ~ui 
le ?'l'ésldent du con~il. d'après le ré- 14"raudc Stll" l'i111pôt entrainera son raccOiUfa.:~m.e~ et im-
sultat des élections. p<>aera également la n.ecessit~ de. le 

La communaut" musulmane dün>oec Ayant été établi qu'un grand éta - transférer plus en amont de 1 estua1r.e. 
de !'\C.s biens, d'un: façon indépendante bli~sement d'Istanbul a eu recouTS à des Il pou1.ra être disposé, aJ.oTIS, en~e E­
sclon 1-ea d'~po.ition"S des Io· et •la cons falsification. d'écr.iitures dans son comp- yup et Sütlüce, après quie la mu~e en 
titution de lia communauœ sou le con- tabilité pour ne pas régler lu divers im- 'Place du pont Gazi aura. été entamée 
trôle d• l'Etat, pôts dus à l'Etat et don.t le montant to- par la Soc.été allemande, qui en a en-

Ces biens doivent 9e'rVÎ'.f' un:ouement ta.I atteint 100.000 Ltqs., saisie ~en~ treprillr la corwt:ruction. 
aux buts conf.e. ,ionnels et human:tair~ tive vient d'être mise sur un immeuble 
et ne peuvent pae ôtrof' expropri~. de rapport, un cinéma, une ferme que 

Let représenrt:ants de }3 commun1luté cet établissement possède ainsi que eur 
reliai.eu e musulman~. dans l'accom- le~ marchandi5Cl8 contenues dan.s ses dé­

plissement de Jeurs fonct.iort$, iouis .. pôts. 
~nt de la protection de l'Etat comme L.is héros (lu dcvoi1• 

1es fonctionnaires publics. 
L'enseignement religieux mll>!.ulman 

est ohliaatoirf" pour l~s élève!! des é ~ 
col es prc maire•, seconda~res et 'P'TO­

fesaionnetles de reli5rion musulma • 
ne. 

Le ministro de 1' Instruction publiQu~ 
nomme les maÎt.re9 pour r ensei~n<.>­
ment religieux, sur la propO'!;tion de 
l'Ulema.Medisi. 

Le.s écoles confessionnelles mu ul· 
manes sont autonomes et sont pla-

écs soll'! la dirt"Gtton et le contrôle d~s 
autorité!:t muw·~""'l.nes Qui établis .. 
l!enl e olan et le prog-ramme d' étu -
des qui doivent êtr.c ll!DProuvés 
oar le mini tte de l'ln'9tru<:tion PU· 

blioue 
Le décret p:r~voit dans la su '-.e, 

que IT.tat se charge de l' ensei11:ne • 
ment supériel!T confe ionnel et Que, <­

une des confes~ion~ auto.-isées par la 
Constitution Tecoit d.e p}u~ grftndis 
.,. ivilèges. la communauté musu 1m"ln"' 
t'n Tecevra d' éouiva.J. nts. 

D'au,trt".' part, tous le3 biens out 
ont ké pri~ ~n!ll indemn;~és aux fond 
.,..el-i1r"eux sont restitués aux c va 
kufs • 
~~~--~--~~~ 
La ,·iatull' ile <'Ontr1•ha11<lc 

Douze perrsonnes avant été atteintes 
de la ma1adie du charbon pom avo'.r 
~é de la ,;an:de de bêtes abattues 

clan<I• ~n·ment. la su1ve:l1anee Ml ce 
oui conce'!"ne la contrebande de v;.ande 
a é!ié renforcée. 

des émeutters eous les ordTes du pa.~ 
trona Hal il et Je 'l'leste sur I' oTdre du 
mitan Mehmed 1. 

LeA plus bell oeuvres 
palats fily-ent acquises par 
deurs étranqers. 

d'art de ces 
les amba99a­

Ahmed REFIK. 
(De l'cAkfam») 

On prépare le programme de la cé­
rémonie qui, chaque année, -se dérouJe 
le 16 mars 1936, pour commémorer les 
héros tombés dan r exercice de leur 
devoir, le>rs de r occupation d'lstanbu.l 
par les alLiéa. 

LA MUNICIPALITE 

La luxe d'l'ctuirayc 

La taxe sur l'éclairage n'est perçue, 
ce qui est logjQue, que da rues qui 
sont, effectivement, éclaiirées. Or. eoit 
que le nombre ~ .maisollt8 dana ces 
.artères ait augmenté, soit, ~alement. 
que 1' on ait multiplié celui des ampou.­
les électriques en les plaçant aus9! dane 
les ru.es qui en étaient, jusqu'ici, dé~ 

pourvu.es, on pl"évoit une plus-value 
de 35.0000 liVTes pour l'année 1936 
~ur le produit de cette taxe. L'année 
prochaine, le montant qu-e la. munici· 
palité aura à percevoir de ce chef s'é­
lèvera à 220.000 livres. 

Le nouveau Conservatoire 
Le Prof. Poeltzig, qui a' é~ rendu 

à Ankara pour y élaborer Je9 plans du 
Théâtre de l'Etat, -a de retouT en 
notre ville, da.niS huit ioun. On s&!t 
que ce spécialiste ablemand a été char· 
11:é de préparer les plans du Conse:rva­
toire d'Istanbul, d'après la maquette 
oui avait rempor.té le P'femier prix au 
concours organisé à oet effet. Aiou­
ton• oue le Prof. PoeltziP: ae bornera 
à exécuter sur place le travail prépa~ 
ratoire en vu,e de l'élaboration du ipÙan 
en qu~on. Il en achèvera la. miae au 
po.nt après 90n retourd à Berlin. Ses 
travaux dureron.t trois mois, apTès 
quoi on procédera à l'adjUiCLcartion de 
la COlll.struction elle-même à un entr 
preneuT. 

Le ponl 'l'Üuknpnn 
Le malheureux pont, fort éclopé de· 

Les contrats de locallou 

Afin d'aosurer la perception r~liè· 
re et totale de la laite de prestation, 
la municipaÜté avait engagé, l'année 
d.ernièaie, 30 prépoeés, au:x. appointe • 
ments de 50 liv""" par mois. 

Ces derniers, quand ils auront a­

chevé leur tâche, entrep.rend.Tont, cet­
te année-ci, le contrôle dce contrats. 
lis avaient fait de même, d'ailleure. 
lannée de-mi ère. 

Les locataires et les propriétaires qui 
n'enregistrent pas leuT1 contrats paient 
un~ amende. Comme les recettes a.s­
twrôes à la munic.ipallté pair ces con .. 
trat.s sont aMez im;partan.beS, on atta­
che une Îrnrporiance tout particulière 
au contrôle en question. 

Les a If aires tic la 'oi<•r1c 

On .ait oue le Conseil de la v.ue 
a voté does orédits ~péciaux en vu-e de 
faire face aux frais Que nécessj,tera une 
réforme totale des affaires de la voie· 
rie. Ainsi que nous l'avions annoncé, 
les ordures ména.gèTes ne seront p.}u.3 
jetéea à la. mer. Le prog:ramme élaboré 
à ce propos c0omme.ncera. à êtr.e appli­
qué à partir de juin prochain.. Des bâ­
timents péciaux, dits c çê).p istasyon­
lari >, sont en vo~e d,e consllru.ction en 
cer.te.ins endroits détenninés de la vil· 
le pour la concentration et le recueil 
des onduTes ménagères. 

La nouvelle organisation. une foi 
mi~ au point, assurera un double a­
van+t~e à la munioiipa}jté. Une réduc· 
t1on des crédits actuellemen.t affeotée 
à oe service et des recettes nouvelles. 

Le llébll de lu nerkos 

Par twte des améliorations EIUcc.essi .. 
ves apportées aux canalisa.lions, la nou· 
v .. Ile administration de il'eau de Der -
koa a obtenu que le débit, quJ était en 
1932 de 10.521.743 mètres cubes, pa ... 
oe à 11. 328.923 mètrea cubes en 1933. 
à 11.712.282 ' mètreo cubes en 1934 et 
à 15.000.000 en 1935 

Pour devenir riche, tl n'est pas ab· 
so1ument utile de disposer de capitaux. 
.i\ucun de nous n'en avait .quand. il a 
Quitté son pay.i' natal pour venir ici. 

Voici, d'aiHeurs, quelles sont 1les con 
ditions à riemplir pour devenir rOChe: 

1. - En toute affaire. il faut être 
sorti des rangs, c'eat à dire, commen­
cer, au beaoin, µar faire r ouvrier dans 
I' entrepri.se dans I.e but de PT.C>Kreuer 
pas à pas, pour en devenir, un iour, 
propriétaire, en acquérant du savoir 
et de I' expéTience. 

La foytune ne vient ·pa~ avec df"s il­
lu-si.ons et r on n.e peut obtenir d. un 

coµp le bon.heur sans peines. 
2. - Etre à 1' affût de }' QCCa!'tÎOn 

qui se pr~n1te. Pour ceux qui, comme 
nous, se sont fait une situation, l'habi· 
leté a été de ne pu {ai~er échapp.e1:­
r occasion. 

Il ne faut pas ouh!.ier Que, d·ans tou ... 
te er. 1repri<Se, cette occa::1ion ee présen­
te toujours, et c'eet elle qui fait la si~ 
tuation de l'homme QU.Î a su s'en ser­
vir et qui a été la cause initiale du dé­
veloppement des grandes or.ganisa 
tions. 

Mais il Ml eaaenti.el de ne pas cher 
cher cet.te occa .. ion du dehors. ma: 
dans I' entrepr~e même dans laquelle 
on e~t engagé. 

3. - Il faut avoir de la volonté et 
de la persévérance. Telle affaÏŒ'e qul 
ne rapporte pas, mais qui fait vivre. 
peut se d-éveJopper tout ·d'un coU'J). 

pe et de• l'A ie>. 
A la réunion de Bel11:rade, les rec0j~ 

mandations des Etats de l'Enrente su< u<" 
coordination des rapports écooom1a . 
et du trafic et }'organisation du toU'flf'° 

me entre la Tchécoslovaquie, la BuliC3
1 

rje, la Roumanie et la Y ou~o9"1avi.e tr 
ront portées également devant le con· 
se1l de !'Entente balkanique. -· LA VIE SPORTIVE 

Une victoire de Carnera 
New-York, 8. - Carn~ra a batlU po' 

knock-out à la cinquième t'eprise, à Ma· 
dison Squ.are, l'Espagnol Castanaf;•· 

Une victoire de la France 
Paris, 8. - Le match de 

France-Be-}.gique s'est déroulé 
d.e Colombes, devant Uille très 

foot·I>al
1 

au eJade 
n-ombr<"" 

se assistance. pt 
L'équipe nationale fra·nçai~ ~t O 

nettement son adversaire par 3 buts a ' 

Le tournoi triangulaire 
Bruxelles, 8. - Le tou.rnoi triani(ll: 

!aire de foot-ball entire les armée6 fr-" 
çaise, a~laise et belge s' oet ,terminé 'P'1 
la victoire du team français. , 

Le dernier match ATmée franc;ai-9t . 
Armée belge, qui a eu Jieu aujourd'h') 
a vu une victoire française par 2 ~ 
1. 

L'ENSEIGNE~ 
Le découra11:emer>t entraîne fatale- L'lnstruelion au ''illngc 

ment la non réussite. Avec pers.évéran· 1Jl 
ce, il s'a~it d'atten.dre l' occa~iion tout en Po\1T aMUrer au même deRTé j,, 
se perfectionnant dans loua les rouageg dans les villes l'instruction 'Pl'ima.ire_~ 
de l'affair.e entreprise. v11lageois, \.e ministère de l'lnetruca--0' 

4. - On dtt que le comme1'ce est Publique a décidé qu'à partir de la~ 
un vol ; c' eat faux. U commerce e!lt chajne année scolaire, lei école.a P 7 
un domaine qui exige plus que le fonc· ref des villages au,ront égalerneot 
tionnarisme et la politique de la pa- cla90eS au Jjeu de 3. 
tienco. du tiavail, de l'honnêteté et de la Les modalités tics 1•xnn11·~·~~" 
confiance. Le ministère de I' lnstruotion Pu~. 

Il n"y a pas de négociant, d'artÎ-9an 1 n'ayant pas t!'ncore fait mettre en "°1 
• 

qui n'aient pas .pâta d'avo1T eu Tecoun gueur le nouveau règlement., les es:t." 
à des fraudes dan• tlon commerce. meniS écrits qui commencent aujourd 11 

Tout commerçant doit tenir comp~ dans les lycées et écoles secondair~,p' 
•e d~ .toutes Jes exig-f'nces d~ aa clientè- feront d'après lee disipo itione de 1 
le. de façon que son établissement soit ciien. 
conforme aux désirs de celle-ci. C'est --------<>-------~ 

là le secret de la réu.'!Si~. .. 1 t'no enquête en cours ,}Il 
5 ._- Tout en tenant compte de 1 -:-1 En attendant le ré.ultat de r ena 

~o!uuo.n du .. pays e.t de aes hee0111:9, 11 que ,le minjstre de ~'Eco?'omie fa!t .~ 
\ a ·lieu d 1ntTodu1re 1ea innovations ne-r a ltttanbuJ. au suJet d une ex.Pé<f~ 
n&essairee, mais petit à petit et en con- de 3.000 kilos d'opium destinée à l,o' 
trôlant, san~ cesst", et, au fur et à bvs9:inie et (lui a été détouirnée de ._;, 
mesure. les ré.suhats obtenus. affectation, deux om?loyés de l'a~~P_:,. 

6. - l fau.l travailler uivan.t U'f'I tration du monqpole d.es stupefta.P"" 
prosnamme-, un pfian établis à r;a.van- ont été S\JBl)e:ndus de Jeun fonctiofe 
ce. Toute entreJ)Tise laissée au huard, . " 
d~111 événements ou mal conçue, est serve au capital initial sans jatn8-~ · 
vou·ée à disparaître. toucher en l'affectant à d'autres b" 

7. - Il faut réaliser des éconornieo, eoins. > ,,ef 
c'etit à due fixer le poUTCenta11:e cl,.,. Voilà donc les condition.s pri 
gain à réaliser en y faieant la paTt de paLes à .réaliser pour d.evenir riche· 
la somm~ à affecter au fonds de réser- Que lca lecte\11'6 en profitent. • 
ves et à quel prix oue ce soit, aiouter Istanbul MuJ>arÏ"' 
les "'ommee versées à ce fonds de ré- ( « Zaman ») 

A travers la presse balkanique blioue bulgare. li y a deux ans, lors· 
oue le cabinet de M. Mouchanov dé. 
balkanique, M. Kiosoéivanov a ré­
clina courtoisement la proposition 
qui_ lui avait été faite ipar ke alliés 
balkaniques, l' opin.fon publique de 
ch.ez nous, .sans aucune exception.se 

1ran~ea derrière le gouvernement. > 
Touiouro d'après le journal de So· 

f .. ,, A ' . . I' !~~ 
1 r&nco~v1euque. pree avoir 1igna e toutes ~ _i 

tions entre la .Bulgarie et .,... vo~n>. I Selon l'Ozbor, de Zagr.,b, lea cir- ripéti.es par lesquelles J'accoTd ~ 
Bjen au contra.Jre, oes reLab.o.ns deno-' con tances dans 1eSQuelles cette TIEl;tÎ- avant d'ôtire ratifié 'PaT la ChaJl1 ,i' 
tent, pendant les deux derruères an.- fication a eu J.ieu ne a.auraient satis· française, le iollînal examine le5 i' 
n.ées, une amélioratiOJt :incesaante. . faille personne, ni les partieens, nt :ke percu59Îons .d' ordTe intemati01J1al de _,1 

La Bulgarie et l' En tente ...,alkanique 
oua avons déjà eu l'occasion de 

dire un mot des controverses qui ont t 
eu lieu dans la presse de Bulgarie con· lj 

cernant l'adhésion de ce paYft au Pac­
te balka.nioue. La polémique n'a naa 
enco-re pris fin. Elle avait été amorcée, 
on a· en &oUvient sa.ne doute, par un 
article de D. M. lv. Madjarov, an· 
cien ministre des Affaires étrangères, 11 
paru èlana Je journal c Mir > à pr()'P()s 
des convereations politiques du toi Bo­
ris, lors de ses récentes visites à Londrea 
et à Paris. Con!\idéitant le moment PO·; 
litiQue comme extrêmement favorable. 
l~ vieil homme pal.tique bulgare ex­
hortait Je aouverain. à faire entrer la 
BulRarie dans le Pacte balkanioue. A 
l'appel de !\1. Madjarov répondirent, 
les premier , ]es anciens ministres des 
Affairee étran11:èreo, M. Ath. D. BoUr 
rov, dans les ce>lonnea du « Mir ~ ell 

M. . icolaa Mouchanov, dans celleSI du 
« Zora ». 

De ces d!.9cu.i.ons, éctit notre 
nouveau confrère de Sofia.. « La Pa. 
role Bulgare •• il apparut que l' 01>i­
nion bu~are ne ;partageait pas les 
eonceptjon et l'impatience de M. 
Madjarov, Sur la qu tion ainsi sou· 
bée. le préa dent du Conseil, mi-

·tre des Affairee élran41:èra et dee 
Cultes, se prone>nc;a le dernier. Ques­
tionné par le c Zora >. SUT la véTa· 
cité des nouvelles rét>andu-es dans c.er· 
tains OTR'anes de la pTeMC étTan­
gère et relatives à une enlh'ée éven-

tuelle de la Bulgarie dans le Pacte 
pondu : 

c Ces llOU'Vefil<>< l90llit. appuyée$ sur 
des suppos;tlons. Les motifs qui, ù la 
con.cliusian d.u Pacte OOJ.ka.'llque ne 
perrru.r<mt pas à la Bulga.rre de s'y 
Joindre, <mt étlé s.=z ouvertememt et 
clatrement expa;és pour qu' soit 
besoin de les répdt.t-r. Mais, quoique 
la BU:ga.rlie ne soit pa.s rattachée &JU 

Pacte. "'- Jofnt ses rnOOœte:s efforts 
à œux <>es autres Etats balkan\'quœ 
en vue de la caoocrvnt.lan et de la. 
consolidatlm de la pa.tx dans lœ 
Ba;.ka.ns. A~héc s!ncerement à la 
~ dœ Nationil, la BuljJ:lrle, ayant 
m>e pleine fol OOJœ le trlom>i>he de 
ses ]lll'tnclJpes, prursu.'vm se. poHt!Que 
œ paJ.x, <l'entente, de ool.l.a.bamtlion 
et d'aan!~ avec t.ous J>e'U.Pl'"' t• 
surtout avec ""' vol.&!.ns. • 

fia, les cauoes de cette altitude de no• 1 
voisins ecraient multiple.... Tout d'a­
bord, on iUP:e que la fjlc;on dont fut 
adressée à la Bulgarie la propo5ition 
d"adhérer au Pacte, déjà conclu entre 
quatre Etats de la pén.in ule, a été in.­
compatible avec la cÜgn;té d'un Etat 
indépendant. et partant, inadmisible. 
Ce n'est qu'au- dernô.er moment, a· 
lors que tout était déjà réglé entTe 
eux, que les gouvernements des ou<ai­
tre Etats respectifs proposèren1t à leur 
voisin bulgare, &aus une forme tprres -
que d'ultimatu·m », estime M. Bourov, 
de se joindre au Pacte. Mai'S le Pacte 
serait également inadm· 'ble iencore 

par sa Joeneur, parce Que, soutient M. 
Bourov dan.a &ea article. 

c on ne peut pas -exiger d'un 
c Il convient cLe noter immédiate· peu.pLe vaincu et victime d"une in· 

ment, continue c La Parole Bul- justice de souecrire volontairement.. 
gare ,, que la réponsie: du pre-mieT vin-gt an!!t après la sÎ.gnatu'l°'C d'un 
m.nistre comp-ortait relativement à Ja lourd . tr.ait~. à une nouveau pacte 
non • adhésion de la Bul~arie au Qui, non RC'Ulement n'améliore 'P88i 
Pacte balkanique, la même exp)_ica- ma.s. au contra.ire, empir.~ la posÏ· 

lion que celle qu'on trouvait dans lea tion juridique du paya. tout en lui 
articles des personnalirés qui étaient imposant de renoncer à ce minimum 
entrées ~n d.iacusaion avec M. Ma- de droit qui n'exiBtent. certes,· Qu0 

dia.rov. On peut donc en tirer av.cc en théorie, mais dont il bénéficie 
certitude la conclusion que les con- .en vertu duàtt tra.i:té de pa1x. > 
ceptions du gouvernement actuel sur Au demeurant, on e-e fél~cite, à So-
la qud;on du Pacte balkan:oue sont fia. de ce que la non • adhéoiO'll de la 
partagées et aoutenuee. à peu d'ex· Bulgarie au Pacte balkan~QUtC n'entra~ 
ceptiona près, par toute r opinicm pU· I va guère le maintien ·des bonnee Te1a• 

c Il est donc à désirer, du poi~t advcf98ires du pacte avec Moscou. Au ratification du Pacte d'assistance ~ 
de vue des intérêts ba.lkaniqutt- ge.. demeu:rant ~emble • t- il, l'amour-pro- tuelle franco-'SoviétiQue, Il est ~- t' 
nérau.x, conolut « La Parole Bulga. j Pre du . gouvem.ement 110viétique a 1 pour la FTance, dit le jourrnal, aue,; 
~ », Que l' ~olution. d.e- .. ces reLa· é!té &i!eeZ at.teint par 1a lon'i'U~ lutte Grande ~ Bretagne et l'Italie aient c4' 
ttons nous amene un JOUI a :un Pac- qui fut menée en France auitour de m1 que cet accord n'est pad hi/ 
te ba~kaniqu<: où la. Buls;:ane, Etat cétte ratification. j trarre à Locarno. Quant au Ill ,. 
exclus1veme~t balkamque, prenne la Faisant l'historique de la conclu- Reich, JI en .,..,.IF à son point d" ""'.loi' 
oplace QUI lw appa~ben.t. Pour arriver 1 sion du pacte le 1· ournal Ta ......... ~le oue La Hrvatska Straza. o:rsr;an.e ~ 
à ce ÎOUT désiré, il .e.st néces8?jrre de ,Jongs et ' laborieux ;~;TPArlers Houe, de Zagreb également, d.~)I 
que le Pacte ne ·por.te ~ att~int_e traînèrent des moi.a eOOe M. Litvi~ à propos du p.acte avec Mo~0~ 
~r sa forme et .ea teneur a la. dtgn~- nov et M. Laval, dans le principa~ 90u- danger qui m-e-nace la France a JI 
t~ de la Builgan_e. et aux ~roit~ m}- ci i-tait d.e eauve~ard·e:r à la France sa de la propagande communiste. ~ 
~mee Que ·le traite de Newll~, ~ C0· 1 liberté de décision, d'exclure l'entrée journal estime qu'.:il vaU!dT'3it 11'1 4'1 
te. de tant de l~mdes o~hgations,' en v~eur au-tomatique de l'assi~ance t.ravailler à améliorer les relationf ~ 
lu.i a reconnu,;. Ma.is ce.la depen~ ex·, m'1itaite, d' obt·erl'tr l'adhésion de la l' Allemawie et sis;:nale l.e mou"' ~ 
c.lus1v~ment d.e ~~ ~onne volonte. d,e Grande ~ Bretagne à la thèse françai- né dans Les milieux nat.ionaliste6 •" 
1 CQ>nt de conc1Li.at.1~n et d.e la pre-1 •e, e'llfin, de ne pas .trop froiseer l' Al- ç.ai-s pouT une entente directe 
voyance de nos vo1s1n&. Jem-a~n.e. Berlin. . J 

« Ce problème .,,.t, à nos yeux., un C d . . 1 C: · 1 · _ .... ]~ 
bl' l t L p c epen ant, continue ce Journa·, c e qw polltE8e !.Lie& natJCJa- .,-

pt rob elmke ~ara avant tofu· e ac~ au mois d'av·ril de l'année passée. françai• veT.s l'Allemagne, c'edf. ~ 
e a amoue. sous sa orme corn· l' d f f 1 · · ~ · · • · du~ , l' ,... l"d d bl accor ranco-russe ut conc u eous ·aver1t1on toent1que vt~a~v1s · 

P ~:e· 1 n.e Pe;;t. etre 8.~1
1 e. eth" ura e une forme qui le plaçait dans le ca· munÎ!ml.C. Lee milieux na.t.So ~ 

Ïu a.· a 1-n .1hon qu} so·.t. Îtit BaÏr dre du pacte de la Société des Na- reprochent au gouvernement de 9'.~ 
a ~econci iaho_n mora ~ en1~~ 8 

a T u ~ tion"S et des acco.rds de Locarno.. cou de soutenir, en France. le t9fl' 
ttM"t~ et~ vda!nqueurlsl e, :I' t~ou Dans la rédaction définitive, l'accord communiste qui, d'après eeL' ~ ff,I 
v~r a vo.ie ·

1 
une te e rtton~t Ja t~n franco-ru.s~e donne de!S garranties à n'est rien autr.e Que la ecni0~1"' Il 

n ."jt hls, se ons nous, lme c °""' JT·. la France rA.Jr sa liberté de décision. c;aiae de la. lllème lntematio""""~ 
rea. isa be,lkpo~ que es go,uv'ert net· Toufee les mesure~ de précaution gouveTnement. de Mo!Cou -"

1

~~ 
"'l enta cha l an_iquesd' toi ut en :i;>~ne rbanl furent prises et l'acceptation de ce donc directement dans le:r -'~.JI 
a P•Y <> ogie e eur vo"'n u • d · · • 't hl • d · , · d la r- •• '1' ~ . , I' h.. pacte ev1nt 1nev1 a e, meme u 1nteneure.s e rll'ancc ç.&. J'O'r"" 
gare vahmlcu.. pr~Tent. a.!moso e-f pOIÎnt de vuie jntemationail~ cal' son un parti deetiné à d.étruire 
re psyc o Oll:lque neceosru.re a cet e - f . • la d ' • d l' · • la · -'~ce· .JI 
f 

re us auratt amene ca uc1te e ac exrstan.t mem.e ;par VlOU....,.. • for 
et. • d h. 1 d' . T ~ " ~ cor russo .. tc. ecos ovaque aSSJs-- c ous ces a~men.bs eo111 .. ~ r" 

LA PRESSE YOUGOSLAVE tance mutuelle. li est vrai oue ce et si éviden.t11 oue, pour noUl' .
1 
~ 

ET LE PACTE demie. est analof,l'Ue au prtrniCJ'. 11:ar.dons les choees de loin. ·~I.<: tfJ 
FRANCO-SOVIETIQUE Mais le prudent M. Benèe eut soin hait abS<>lument icomoréh~n" ;' 

d'y introduire une claUie faieant dé- iJ put ..oe trouver, en France'.~.e tF La presse yougor1ave & tpeu com-1 
menté le vote de la Chambre fran­
çaise portant raûficat.ion du Pacte 

pendre cet accord de l' acc01Td fran· jorité pouT approuver la. poLi~-
co~ 4 
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8?NTE DU BEYOCLU 

L'IDIOT 
--~ 

P11r Maurice RENARD. • 
Ce aoir-Là, je fu• placé à tabl~ pr"" 

de la ". t . du lycée de 1eunes 
f"I <=ec nce l'his 
".""· C"es.t d'elle que je tien• • 
ton., d l"di c 1 ot. 

.le lui avais demandé 9Ï elle _con .. 
naissait une certaine contrée manhme 

du Su.cl-Ouest. . 1 
-Je • . b" 1 me répondit-el e.. T c: ois 1en . . an. 

Tais ane d .. ,;1e autrefois. J Y • ,,,, .... ' e ·- , deux am••• d ma vacances. -avec 
0~! lune était... . Il 
,,..~ v . . h • . tait à con tanuer. 

lnc 0191.DC OSI d TCte.-
acrnbla qu'un sentiment e ··fi 

;:(. lui faisait regrel'ter sa apontane1 

"'8 elle pounRLivit : a 
- Giaè.le était à ccttte épo<rue. Ill 

~-'Il ' ou• a· ··~ eUTe amie. Pourita.nt. ~ d'' 
"•o~. "d • bien U· 

f • -... elle et moi, d"8 1 """ "Ile 
~r~t . }age tran<1U1 

CO, et la pehte P • . I li"'1t 
ql>c n d • . h. a ete e 
...I~ ous avions .en.ic ee. h' es. 
"" follCe dixUSlll<>rn> ;ph ")o:>OP iqu 

LA MALLE DE SinGAPDUR 
1

, JEANNE HARLOW 
! CLARK GABLE 

' -

nd 
~ en nous faisant remar-

n1a a grace. , hl 
b . iJ. eut été plus ali{Tca e 

quet corn 1en, . . 
\Tie l~co11omique et Financière 

l d'amour ou de se taire, s1m-

mer et e ' 1 i ..... :t 

N Q
uittâmes a contree, ........ .. 

c ous d 

L' «Organisation de la 
vente des raisins» 

de par~ en éçoutanl la musique de la 
premen d' la brise à t:ra-vers les pjn.s. ~ 

, ..Jà qu1 était }a .fl.~con e, sans 
annee.. . ... d le moindre aer , . . · que 1 Jdtot eut oren u L Organ1.tahon de la vente des, ra1-
vice à ]a moindre cause. t sins a été tran formée en Société Ltd. 

c Et l'année suivante, en 1 arrt1van, à responsabilité Lmitée avec siège 90-
. • '11P:'!,3 es pour e em~ l . 

toutes .trod· JOJ-- ' ~ que cial à Ankara et znur. 
des vaœnces. nous i::PN:111 La aociété cet c.Téée dans Je but d' a-
\'alentin état mort. • ico e. u:: cheter des raisins. de lee man.i.puleT. de 
mère. en parlait !'8~ 9 trisl~t · -ansi les vendre à l'intérieur d'll pays comme 

1 · d hiver aval " . 1 grande P we . .. tt vers au t de es exporter. 
l'idiot pendant QU . er:ratt ; la 8 

·te Le capital de un million de liVTeS ac~ 
champs, comme tou1ours. ""' ra fourni par moitté par la lti Bankaai. 
de· ce refro1chssernent. une. pneumo- et la Banque ARTicole. Les 500.000 li­
nie .. était d.rciarée. 11 Y avait suc.corn- vres du capital norTl.lnal ont déjà été 

hé. \'oifà tout. l . 5 ver::..éea. dissimu erai -pa • 
c Je ne vous d. L ' ' d : .... nous deman ames es con1m1ss1ons e con-

mO<l.'lleur. d q d 'tai)$ sur cette fin. f 
quantités e e • tmée Gisèle trô}e des ŒU S 

1935 12.042 14.148 
Il y a eu augment.a.tian dans les im. .. 

POOtalion de fer et d'ac.i.er, q~ de 9, l 
millions de livres, en 1933, ont passé 
à 12,7, en 1934, et à 16,6 milliofllll de 
livres turques en 1935. 

Ces deux J>Toduits ont occu'Pé la pla­
ce Tése-rvée jusqu'en 1935 aux tissus en 
coton. 

Bien Que l'importation des machines 
ait diminué de 12, 9 million.s de livres. 
en 1934. à 9,2 millions de livr°"' eon 
19 35, il y a tout de même unie augmen~ 
tahon pair raP'P'Of't aux autres :années. 

Au 6econd rang des 'Principaux pro· 1 
duits d'.i.mportations viennent les mo -
yens terrestres de locomo.bion .qw pré­
&entaient déjà, entre 1933 et 1935, unie 
auf{meflltation de 2,2 millions de liVT1Ce, 
at1gmentati-0n qui e'est élevée encore. 
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MOUVEMENT MARITIME 
LLOTD T~IESTINO 

Galata, l\fcrkez Rlblim ban, Tél. 41i870-7-8-9 

D E P A R T S 
MEHA1'0 partira. 1nercre1ll l t llar à li h. pour Àouri~aa. v·arna, Constantza, 8ulina, 

Galntz, Brnila, 1'r6bizonde i:;a1n1ot11n. 
BQJ,sg!.'A partira juodi 12 Mari) à 17 h. pour Bourgaz1 Var11k, Conôtantza, OdeHtsa, 

Tralr.;.on, Sn1nsun. 
Le püquebo~ pl.)~to QUIRIN ALE partira Jeudi l:l 1'1tt.rs à 20 h. précises, pout 

Pirée, Brindisi, Venise et Trieste. Le bttteHu purtîra des qu11ls Je Gu.luta. 
A LHA1'0 }Hlrtirll sa.meiti 14 ~1u.rs à 17 h. pour ~alouiquo, llételiu, S111yrne, le Pirée, 

Patras, Brindisi, \'enise et Trieste. 
A\'E~Tlr\O partira lundi Ili :Mara à li h. pour Pirée, l'atr~._Naples, Marseille, Bllrce· 

10110 et Gênes. 
17 h. pour Bourgaz, Varna, Con~tantz11., CALDf;A partira ~Ierc.:redi 18 M.tlr à 

~uhna, GAJa1 z, Bruila. 
FENICIA ptUtiru 1nercredi HJ Mara ù 17 h. po1.r C1n tdla, :-ialonique 1 Vole, le Plrét-1, 

Patras, SanLi-Quaraata, Brindisi, Aucona. \'eniso et 1·rieaLe. 
Le paquebot poste CELIO par•lrll Jeu.li lU M1lrll à al h, précises vour 

le Pirée, Brtndlat, Venise et Trieste. Le hateau pRrtir11 dos quais de 
Galata. 

~~r\.·lce ron1bin6 ave•~ les luxueux paquehot11 de11 Sooi~ttSs ITAI.IA et C08(Jl.1ICH 
~nur variations ou retardti pour le~quels la con1paKnie ne peut pas ~tre tenue reavon· 

an!Jlu. 

<tu1 n'a.mueaïent pas touiours notre cf~ 
l>agne_ Clarre J uillard, une bra;ve 
dont l'âme ·;,.,pie eût souhaite. a;;: 

c toutie prema . 
somm ulu déeouvriT là qu..Ique cho-

aura1.t vo 1 Si la mort de V'akentin 
ous avons mentionné. à deux repri~ 

ses, les articles du règlement sur les 
oeufs. En voi.cî la sui.te, ayant trait sur 
tout à la conatitution des commiui.ons 
de contrôle : 

La Con1png-nle déli,·re dee billets di1ects pour tou$ les ports du NorJ, !-i1111 eL Cenlrtl 
d'A111érlqoe

1 
pour l'Au11tralie, la Nouvelle ZtShnnto et l'l·.xtrê1ne·Orlent. 

Parmi les" autres matières importéee, J .a ron1pagnie d~jj\.·re des IJ!lleta nJiJ.tes pour le pRrcoura n1nritin1e terres\r"" lattlnbul 
les graines de betteraves tiennent la Pari11 et latanhul-Londrea. Elle d6lh:re aus11i les billets de l'Aero-Eapresao ltaliani\ pour 

en 1935 

d c utl e >. • li 
&e un 1'ésu1tat salutaire, que .e 
vat eu h'I OO<Phique <POUT Gisèle et 

plu-s grande 'Plac.e. Lo l'lr6e1 Ath~ne1, Hrindlai. 
Ad 1'udications ventes et l'our tou• NH1ooignomonto •'•dreooor il l'Agonoo Li6nérnlo du Lloyd Trlostino, lllork .. 

l'aieon Peut~être, des v.acances 
'Dorti Vea,.. ch ,_ 

revanche P ~ ~ . 1 J y aimais trop 
ae.s conv1cuons . e 

"'>C)U ·aidtt sincèrement dans 

le
-,our nhe pashes qu'e11.., fjt à ce propo~. 

c N · ez ""' ép oua prenions pell;-on honflêtle 
°'1X f\1 o~ v.eux menage 

•t Ier • bl • li habitaient une hum-
Arucle 1 5. - Le contrôle dans les 

ports d' exportabion ac fait pair une com­
mission ainsi com;posée : 

1
. d d'' t t j lllhtlm llan, Liolala, Tél. 44778 el à son Bureau de l'éra, Galata-8euy, Tél. 4tl!70 

ac iats es epar en1en s 
officiels 1 · · · · · · ble trla1M>n e.. trO: prap.re, dans un. l~~; 

me.au bla t vert. non du . ne, rose e 
nT".,_ N" le une 

" c out près. logeait la /J" Valen· 
.euve AS.9ez eombre, et son t ~ 

tin . ·~uons pas 
d' • au suje de qlll nous n 

e.c:cord. Gi!èle et moi. . des 

h 
( N'alloez pas vous ima~lJleT de 

t 09f!$ ! \"I le . n ·a vair nen ••d . a ntin c·. . l"1d1ot 
d \JO.sa.nt, ·le paUivre 1 etait 

e l'endroit ' 
( Agoi ::rur ]e moins. d'une t:1entru .. 

no d'an • P 1 "deur éJiait ind1scuta· 
hl •. Ûnnlees, lia • a> eT perpétue1lement 
• e voyait e:r.r 1 egard :;.i <los rond, les hras ballants. e r 

~ d 
t Pas d. • tre plus woffensif. Pas , e 

tri:.... e • .!:1-ait du moins. 
'"'q.ture plus 1'nut e ; c ~ ' • · ' 'llo G · • 1 prec1se-n avis . en quoi. i~e e, . 
~n ' d. . Mon rattona· 
l. t. me conl!re 1sa1~ 1 dé-t3rn . , , . ous vou ez. 
nbr e, rnon imp1ete. s1 v. de tris· 
l alcnt avec un eenbm-ent aUV'I"e 
-~ révott~. l'ex~te~ce ~e -~~g été 
~l hum.ain QUI n ava.Jt l L.'f.e 

Po~ l · h roe Inca!>"" 
d

. 1" ee 1iens qu une c a ,.. · , · 
1.1 d' pensee QUI 

b~ n R'CSte effic.flce. une ·1· n'était 
1.1.J.t aervir à quelQl.IC cho . ..e,

0 
1 

"'"- · n ne "" ·o,qa.1-ement. bon à ncn. 
Io•-· '"! • t iam•.,.é "" .... vie-na.1t pal qu t eu 1 
e-pj porté que -

• cueilli une p0mme. 

[~~~ outil Valentin était . le ~~ce et 
lnact· S ............. n ïnsP1ra1t oue .._ •on. on ae~ ... 

"" r'- 1 . Sa ère die - meme ne 
L . çpu ion. • 1111 • d' 
"'1 dcva>t pas le bienfall un sou-

srecerc ~ I · 
'' -ouvâroea abso ument rren : ,oUS' ne .. ·1 · ,• 
, 1 

. • t·'t mort comme • av&t '\i e-
\ a entln e -
eu • inutilen)ent. 

• J tnompha.i pas avec osten .. 
~ . e .... ::s le pcnsrz bien. c· eût été 

tat:ion. . · · · ..... ::. s Que l et pui~ JC n ignot&S ,,,_ . 
oru-e ' pouvait encare user d un 
mon anue N 
d 

. Mau.me-nt ; c ous ne savons 
ern1er .,.. . · uc fut minute par m1 -

pas ce Q ' · L e la V.te de Valenlln >. e term 
nute. • · 1 · d nos con· 
de cette vre eta1t ce ut -e , • 

-· A quelques jours de la, 1e 
tro,·er&c::;.7· • . , d la b • c· ")e aU amebere e OUT· 
5111vl9 e d l"d" La 

d 
ur la tombe e l iot. 

ga e, s · lites-
1\jjrole nous accompa~na1t par po 

se SUTtOUI- · d 
c Un jeune- homme fort bien. . e 

visage intéressant, se tenait .mmob1le 
à ouclque di tance. de'\·ant une autre 
tombe, nouvellement fleurie. . 

La beauté de Gisèle semblait fai-
c: · • · • ion 

re sur lui une v1-ve unpl"C:99 · .. 
c - Qui est-ce ? demanda1·1e à ·la 

p.avsanne. 1 
c Elle me répondjt, avec toute.s e.'I 

d r-pect le plus admuat1f. 
ma1ques u ...... . 

. • . 1\1 V L le ieune et 
que c était . · · .. d !' 
fameux savant. La bou~a e ~ Pa-

't . ...... .. ~.. retenu a a .. va.Lt vu na1 re • ........ ...... 
P ar ~ renom· 

ris par ees travaux. · 
. d ... 

81
· .,rande il ne 1evenru.t. 

inee e1a '"' ' d 
au pays ou.une fo;s l'an. e-nlre eu; 
trains. unlquemcnt pour honorer *3. me­

lnoi:re de ses parents. 
M V. L.. l'illu5-

1. - Un pt'ésident désigné par le 
Türkofi.s ou à défaut, par la Chambre 
d.e Commerce et dont le choix sera rati~ 
fié par I.e ministère de l'Econornie ou 
un président nommé d" offic.e pair le nu .. 
njstère ;sur la proposition de la direc· 
t.ion générale du Türkofis. 

2. - Un expei-,t assermenté et sala· 
rié désigné dan!I les mêmes conditions 
que le président. 

3. - Une d-êlégation corn.posée de 
3 mo.mhres choisis iParmi les négociants 
exportateurs d' oeufs de l'endroit et in.e­
cTIÏto comme ·tels à la. Chambre de Corn• 
me-rce à moina qu\ls ne fassenit .partie cLe 
l'Union des nê$<ociants. La durée de 
leur ervice est de trois mois. 

4. - Un employé deo douanes de 
la localité. 

Il n'est pas permis au p.rfuident de 
la Chambre de Commerce de faire l>aT· 

tie de la commission de contTôle corn· 
me m.embre ou comme expert. 

L'administration des P. T. T. T"cmet 
en adjudication, le 13 de ce mois. l'im· 
pre. ion pour 6.500 livres de 1 S.000 
guides télh>honiques. 

L.a m~me edminîstration meL en ad iu· 
dication, l;o 13 avril 1936, .la foUlf'fli· 
ture pour 4000 livres, de 40 km. de 
fils téléphoniQues. ,,. ,,. ,,. 

L' odministra1ion des mono,poles, sui 
vant cahi.cr des charges. que l'on ipeut 
se procurer à sa succursale de Kabatas, 
met ~n vente, les 20 et 2 3 de ce mois. 
diver objet~ u a~ se trouvant au 
dépôt d' Ahirkapi, que lon peut viai­
ter chaQue jour. 

Banca commerciale ltallana 
Capital enUèrement tersé et réserm 
Lit. 8'~-l.2~4.393.95 

OlrcetJon Centrale M1LAN 
Fllla.les danB toute l'ITALIE, !ST ANBUL 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

L'expert désigné ne doit pas avojr 
de relations avec le président de la 
Chambre de Commerce ni avec l'un dce 
négociants .exportateurs.. De· piilus il ne Créations d l'Etranger : 
doi.t pas avoir une parenté avec ceux<i j Banca Commerciale Jtnliana (France) 
jusqu'au trois.ième degré. Paris, Marseille, Nice, Menton, Can-

Si )a direction 1<énérale du Türkofis n.,, Monaco, Tolosa, Beaulieu, Monte-
le juge utile, le nombre des commi&- Carlo, Juan-les-Pms, Casablanca, 

saires peut être augmenté. (/lfaroc). 
Article 16. - Le nêii:ociar>b exporta- Banta Commerciale Ttaliana e Bulgara li-c : l'llle V vait dan• le cha.gr n, dans 

ta. honte d"avoir mis au jouT le plue 
"ain des monstres. 

c Or. il arriva que · 
tre profeS' eu'f \'. L., sall!it, pour nou 
parler, le prétexte le plu banal. e~ I <. Gisèle avait grand'p1tié de \'a· 

en tin. La première année. le se- que ... »- . 

t doit 24 heures à \'avance, remet- 1 Sofia. Burgas, Plovdy, Varna. 
eur ' d ·1 d • tire à la commission u conitrro e une e- Banca Commerciale Jtaliana e Greca 

claration indiQuant son nom. son adrcs· Athènes, Cavalla, Le Pirée, Salonique, 
.-.e et :tan numéro d'immatriculation. Banca Commerciale Jtaliana e Rumana, 

Nos exportations de Bucarest, Arad, Braïla, Brosov, Con3-
tantza. Cluj. Galat:. Teml8cara, Sl-

n1ohai r et de peaux btu. 

Con.de année el1e fit l'impo "blie le. jïnterrompis la narratnce. 
Dou.r tirr d~ lui quekiue éclair dïn· Si je com.pr.ends bien, ~d_ame~ 
telligence. Le jeu pou-v.ai.t: être dan .. l . d's·i·e ce quf" vous avez fa1!L _m 

· d't lH 1 ' h sto1re 
ttereux car je nt"' vous ru ?89 1 d. e-n commencant cette ~ · 

' fil • h ne c· 'l 'tait des-Cornbien )a j~un.c l le etait C <.\Ir "' c'est que vot-rc amie. 1se-e, e 
rna:nte. L"idi.ot.. cependant, l'C3la tinée à dcvenlT f\..1m-e V. L 
tri Auctme attention. aucune _ c· C3t cela 1 
. ~;::te t=énéroaité ne P°;::, J~ faire - Elle est donc raidmiTable fcm· 
lortir de &OO mu~me de 1 epaui som· me Qui a' est faite la co-Uahoratr1c~ de 
l'rle" qu'il dorma1 ... en e!'latbt.l )>.! - son mari 1 Elle est donc, dau1olu~-

&J d c· ' '."(OUS C• d'h•,.., ~ niastnifique excmp~ ~ ~ .01-
C Je me moquais l e isJe e. ouvatia. u•, d honheur oui fait 1 adrmraitton 

bons trht jeune~. o-rs. e pr , - re et e . ï'b 
1>l>r l'ex'1~ence de l'idiot. des the:or1e-r de l'un.vers 1 Et cette ul n1~n cc e ~e~ 

~ 1 att- a . n·~ces urJllneu9C9 
V<>ltariennes. MaU Gi."è e 9()1.Lten • de deux tntf" th-·· llia . 

f 
. e oue rJe'll rands coeurs. cette a nc:e s.& 

Vtic chakur avec anatism • deux g b. fai53nte. vous l avez 

Nos exportat~ons de mohair et de 
peaux ont augmenté ces demiiers jours 
PBT uite des cxpéd~tions 1mpor.tantC'd 
de ces produite à d tinalion de l' AIJc .. 
magne et de l'U. R. S. S. 

Quelques données sur les 
in1portations turques 

<le 1930 ù 193() 
Nou donnon•~ ci...a:près, Jes chiffre• 

de nos impo1tationa pour les 6 derniè· 

d'inutil-e ne ee trouve ici-bas.. d. u heureuse et '; ' 'Vous ravez vue éc~ore 
c _ i to.i, ni moi. me 1~<. e. vue se for~. . tière de campa .. Val. 11 munus 

bt>Us n~ -savons distinguer ce QUI JUS: dans un petit cune lanfes Poids e1 totnu •e llqs. 

res années. à savoir : 

tific la ~r'·-nc.e sur terre. de _Val~n- o 1 0 · 1930 14.042 27.201 
.... c;.:JL.IL ,,_ .l den ,..ne Cra· ce à r~diot. UI. monSle'lJT ... 

tin. Nous n'avon9 pas lllC oro1t . 1931 17.321 27.741 
'1&,,1_ d 1aoe. D'ailleum. sans - correipondanlt J 932 13.600 16.35 7 

l llitrer aV'an ,,.. d' '"t dans Noua prion• noa a.
1 

le, chercher lia .-aison ",'
1

e '-'• . sur un ..,u! 193'.i 13.070 15.513 
·•• PTO fon.d eur• de la ph< 

1
09on:w:.. ~-~··~en~t~u~d~1\;d~e;:!!n~':;éa~1t.,.e....,..,.q.,.u..,•,.,...===-_!..~l ~9~3,;:4==--='""'~l;.l:.;·.;2~0,,;l,,....==,.;l:.;3:.; . ..;4.;.,:;0 2 

n.r.... • ., a.ttend<r.e es eve~ .. r.ié d• 1. f_.ut1'""· ---· __ _ 
........ navons QU a à mer.. - ~- ~-
1'1.etn.enta. \'al en tin ee porbe 
"eJII . peut ee prolon.«er P.en· 
.J_ e, ea vie -.---..nne n est 
"'Ult bi;en des années. .et ,,..,,____ t •nJe 
fondé à prét<0ndre qu'elle ..,,,.. se 

• t:iu•au bout. . . délirante QUÎ 
c Je me rappeJ!e la 101• , . 1 

me aaisit lo!'&Que Gi-sèle m ex.P11ma . 
P.}U:a aérieusement du rnon.de cet ~ 
Ingénu. . 

d lui dis · 10. 
c - C'est enten u, V l t oe p n aen 1n 

ou;r te donner iraiso ' n.c.:•oyens 
Couv-ri-ra de gloire. et •,e~ ~:nt une 
t".conna.uants lui en~ d ha· 
statUJe de bronze n.ir la ;p ce u 

lllleau 1 mai~ non. Té?l;.... 
c - Ma" non. . Ce n'est 

Ql.la.·t~lle très gent1me-nt. e • . J ne su'P"Pos 
Pas de cela qu'il 1 .agt~· e_ _ Qu-e 
Pas ra bsurde. !\1ais lJ11~ne très 
sais · • ,, un eve;i.el"G n 

-1e. mOQ r - T' . fi1-t1 
1l..mple Par cxell\Ple·· · iens · 1-r 
'te-toi un malfJ'itelJT. venu pour • vo 
d · enonce a son 

ans sa mai!ion et atn 1 · h d • f . ' 1 . nar asiar , 
me ait pa'"!'Ce que \a enti:n. 'Y _1 '1 preno pot: 
le l:rouve là. Valentin. gu 1 hl d se 
Un homme ord~n.ai~e. ca"">il e !e !' 
d 'f d d donne• a I e en re ou. seulement, e 
a rrn.c .. • Ç.ornm e 

: Banca Coni11:erciala Italiana per l'Egit-
, to, Alexandrie, Le Caire, Demanour, 

llfansourah, etc. 
, Banca conimerciale J!aliana Trust C11 

New-York. 
Banca Co1n1nerciale Jta!tana Trust C'/I 

Bo•to71. 
. Banca Co1nrnerciale Italtana Trust C11 

Ptitladelphîa. 
A/fflfatto11s d !'Etranger 

Banca della Svlzzera Italian.a: Lugano 
Bellinzona, Chia..sso, Locarno, Men­
drtslo. 

Banque Française et Italienne pour 
l'Amérique du Sud. 

(en France) Pari.a. 
(en Argenttne) Buenos-Al/Te•, Ro­
sario de Santa-Fé. 
!au Brésil! Sao-Paolo, Rio-de-Ja­
neiro, Santos, Bahia Cuttrvba, 
Porto Alegre, Rio Grande, Recife 
( PernambucoJ. 
!au Chtlf) santtaoo, Valparaiso, 
!en Colombie) Bogota, Baran­
qutlla, 
ten Uruguavl Montevideo. 

Banca Ungaro-Itallana. Budape•t. Hat­
van, Mtskole, Mako, Kormed, Oros­
ha•a, Szeged, etc. 

Banco ltaliano (en Equateur) GavaquU, 
Manta, 

Banco Italfano !au Pérou/ Ltma, Are-' 
qulpa, Callao, Cuzca, TruiUlo, Toa­
na, Molliendo. Chic1a1101 Ica, Piura, 

. Puno, Chlncha Alta. 

1 
Bank Handlowy, W. Warszavfe S. A. 

Varsovie, Lodz, Lublin, Lwow, Pozan, 

WU•o, etc. 
Hrt,at•ka Banka D. D. Zagreb, Sou.uak. 

, Soctetà Itallana dt Credlta ; MUan, 
Vienne. 
SI e d'lstanbul, Rue Voyvoda, Pa­
lazzo Karakoy, Télé)lbone. Pém, 
44841 ·2-3-4-5. 

Agence d'L~bul, Alla' '"lC.lyan Ha.n • 
Dlrcctlon Tél 22~00. Opéro.Uoœ gén.: 

22915. - Portcfeu Document 22903. 
P 1on 22911. - Challl(e et Po<rt. 
22912. 
A~ de Pém, IstJkl ! Cad<i. 2~7, AU 

FRATELLI SPERCO 
Quais tle Onlata Ciuili RlbU111 llnn !l:l-07 Télé11h. ~~792 

Uépnrt~ 11our \'11pt'lll'S Compagnies Dal!•s 
('"uf imprd•u) 

A nvors, ltotterdan1 1 A 1nRler­
dam, Hambourg, ports du Rhin 

·· o,.j ,,,. " 
" / ler111e1 ,, 

Co111pn~11ie Royale 
.. 'k!r laudaiae de 

N•vlgation k \ ap. 

vers le 5 Mars 

vers le lü Mar• 

Hourgaz, Varna, Co1uct.antza c. lltr1ne1 11 

M 1/-:,.cnlts • 
" vers le 10 ~!ars 

vers le U )!ars 

" " n 

Pirée, Mars., \.'"aleiwe 
. "/Jelu9oa J1/ary,, 

L1v~rpool .. Lyous Jlarll n 

"f.ÎUHI Jlaru." 

NipJJOU Yult!o 
liaiaba 

vers le 18 )!ars 
\'ers le 20 Avril 
vers le 19 )lai 

(.). 1. 1' (Compagn1a ltaliana Turismo) Orgauisation .Mondiale de Voyages. 

Voyages à forfait. - Billets ferroviaire•, maritimes et aériens.- W •t, cl• 
rf.tluction 111.r lea G~enii11.• de .fe1· lenliens 

"'adrns•er à: ~'RATELLI SPEHCO: Quais de Galata, Cinili Rihtim Ha11 g;;..97 
Ttll. ?447!l 

Laster, Silbermann l Co. 
ISTANBUL 

(;ALATA, llo,aulmyan llun, No. 4'9-60 

Télé11botw: 4~1Vi6-''''6''7 

Départs Prochains d'Istanbul 

l)eutsche Lcvantc-Lini-e-;--Con1Ï)agnia Genovese di 

Hamburg 

Scnlcc rt.'oullcr t'nlrc lla111hur11, 

Brême, AH\Crs, lsta11hul, :\Ier 

l\"olrc <'t retour 

\ ap('Ul'S attomlns à lstunhul 

tltJ llAMBl:ll(l, BRl<;:UE,AN\'EHS 

S/S ALAYA 

S/S MOREA 

S/S Al,lMNIA 

S/S AQlïLA 

S,S DELOS 

vers le 

verR Io 

7 Mars 

9 .. 
vers lu 12 • 

le 16 • 
vers 11• 20 > 

Uéparh produtins tt'lslnnhul 

pour BO\lllGAS, \"AllNA t'l 

CONSTAl\'TZA 

1"harg. du 12-13 Mar 

l>éparts proehai 11s tl'lstanh11 I 

pour llA:\180\ HG, Ull IOIE, 

Al\\J<;ns ('l HOTTEHll.\\I: 

S s ~JOIŒ,\ 

diaq~. du 7 -11 .\!ore 

chnr!{. du 13-ltl 

llEH \CL~A charg du i7-18 • 
.\KK.\ tlrnr •, du -0·23 • 

Navigazionea Vapore S.A. 
Genova 

Dt.'parts i1rt1(0 hains 11our 
\'ALENCa<;, BARCELONE, l\fAll­

SEILLE, GENES, NAPLES 
t'l CATANE: 

S s C,\l'O NOL! le Il \lar 
S/S OAl'O PJNO h :!tl )!ars 
StS lJ,\l'O F..\HO le !I Avril 

lh'Illlrls 111·ocbulno; 1wur DO\ 'R-
GAS, VAllNA, CO:SSTANTZA 

GALATZ cl RRAILA 
8/8 CA I'O NOL! le 6 Mnrs 

8/S CAPO !'!NO le 9 Mars 
S;S CA 1'0 FARO le 2:i ~!ars 

' 

lllllet1 de paua.Re en clasiw uni11ut' k prix 
rkluita dan1 cabtoea es:lérit>ures à. 1 Pt 2 lite 
nournture, vin et eau minérale y r:omprlL 

Atid Navigation Co111pany 
Caiffa 

Ut"1mrls IH'Ot'hain-, 1mur 
CO:SST,\. "TZ.\, GALATZ, 

BH,\ILA, HLUHlAUE, B\IUA-
1'1-'ST, DllATISLA \'A et \'I E:S:\'.E 

S/S ATJIJ 
l->.S ALISA 

le IK Mnrs 
le :11 \!ars 

Ul•1ui:·ts 11rodmi us 11our BE Y­
HOUTll, l:All<'FA, .JAFFA, POHT 

SAIU ('l ALI• ... A:\'OHIE: 
SS A'l'ID le Ier Avril 
SS ALIS.\ le 15 .\vJ.l 

~e,.vit:e. sp~cirrl 

/•Our lltyrouth, 
tt Ale.xa.nd tie. 

binle1111tel cle Jltr1in 
eaif]u, Jaj)'a, Port- 'ard 

c - EVidemment 1 di•·ie. , 
•· 1 J • · e l av u· .. ...... . c n'avais pa.s songe. J . 
' !' d · • ""t fair"' a emploi que la e9tJn'C't'! P 'rd. 
de Valentin dan!. cet ordre d e:es. 
Val nt in épouvantiail. Valentin - .« ~ 
bot1in >, comme on dit par ic.1, o ' 
comme ça je comprends ! 

Namlk Han, Tél. P. 1046. 

1
. Succursale d' I2mlr 1 

Location dê coffres-forts à Péra, Gala­
ta, Istanbul. 

I
S~rv1e• péoial d'btauhul Vlà Pori s."''' I""" leJn1lon, la Chine bL les (ntlt•s 

pa.r ,ies hateau):.-cxprt•:;s a d1is li\UX ile frêls avanlagt~ux 

Connaissements directs et billets de passage pvur tous les pvrts dn 
11w11d • 1•11 co1111ex111" <W•'C le.• paq111·bot.< de /n l/11111bur9-Amel'ik11 
LiuiP, Nordrle11t.•ct1 r Uo,11d et de ln ll11111lmro-/:lildame1·ika11i"che 

f: - '-Ïe Tis pas. ir.c?rit Gisèle dou­
<:ernenL J'ai mal choisi.. mon ~xem­
Pl~. peut-êbre. ~1ais. "'·ot• - tu. }e. ~ 
p~,.- , m<>Î qUC ~a cTeation 
"~ 'P89 c.rotre. . . •. 

'fcnf- . ue « soit d rm:pT-? .. d ._.. u1e qUOl Q 

llctif. d 
c - Eh bien 1 ma chère. att•n oM 

Il' · • __ ~ }e bon plamr 
atienunent ! Attenuond 

du d . 1 eshn liait 
c Et comme Gi.èlt; Il . 

'êi>liq...,;, l'ucellente Cljt 
l:f\terv.nt, je me le ra.prpe e, 

encMe 
)uillaTd 
et de-

0 1 e e n sachets de 2 com· 
n en rouv 
. . 

1 1 bes de 20 comprimés 
pr 1me!. e en u • 

Veillez à ce qu'elle 

signe de l'authenticité EB sur 
' • 1 

emballage et sur le comprime. 

SERVICE TRAVELER'S CHEQUES 

TARIF D'ABONNEMENT 

Tnrqult': 

6 an 
1 mois 

Etranger: 

1 an 

6 ltlOli:i 

lJa mp/ sclti f /ah ris- &'esel/,,chait 

Voyages aériens par le " Gl~AF ZEPPELIN.,,-

JEUNE d.fmoll9dile de sujétion lux • COLLECTIONS de vieux quoUdkns d'la· 
que, expéTimcntée, connaiSMnt la da.c- t.anbul en langue françabe, des annéea 

1 

ty]o turco·franç.aise, la ~oadance 1880 et a.nUrleures, seraient achetks t. un 
fran<;aise, cherche place cornn><: t=é-lbon prix. Adre&ier offres à cBeyoR'lU> aorec 

l-
-3-m01-

1 

baire. Prétentiona modestes. !prix et lndJC&UoM d• a.nnéee ""°"' Curlo-

"'================:!! S"•dT_,,, au journal OOU• E. Z, l llt• 

Ltq" 
2:!.-
12.-
6.50 

Lic1a. 
13.50 
7.-
4.- 3 mois 

• 



LA PRESSE TURQUE IlE CE MATIN 
L'Institut Minier et le ·1 ~~l la oo~e d'éne?1tie à tir~ du 

hgrute, miu:o a.uosi •ks qu.afües chi-
programme d'exploitation 1 mi.ques, industriellement utiliaables de 

• r ce produit qu1 orientent l' aqtivité. 
de nos mines Si los qualités de nos li!ln:it.,. sa-
-·- vèr.ent ipaifaites. une grand pas auaa 

L'Institut minier dont la c-réati.on re- ainsi été fait dans la voie de la 1éalisa­
monte au mois de juin dernier a déjà tion de la ben.zin.e synthétique, des 
pris en mains l'étude des questions W:i- engrais chimiqUres et d'au,tres sous-pTO-
van.tes : duila 

La situation intérieure en Abyssinie 
continue~ à être tendue 

un sùulèuement 2énè-ral-·des Husulmrull 
- ~ontre les Coptes 7 

·• L'application des mes.utts .arrêtées Les recheTches qui .seront entre-
T ou nos confrères continuent à s'oc-J jouter à la guerre italo-aby95Ïne n'a fait pour l'explo!tation cl.es &0ufrières per .. prises ultérieurement dans les autres 

cuper du grand evenemcnt du jouT, que compliq~r davantage la situation mettra de produire et de raffiner par régions permettront l' établissemen.t 
mais ils le font de façon 'Plutôt 1étros.. européen.ne, déjà très embrouillée. Il nos propres moyens le E10ufre Qui $CT d'un inventaire méthodique de nos 
pective et tendent à placer le-s fa.its est impossible de prévoir comment les vjra ainsi à l'entretien et à la conser.- sources d' éner,gie et lewr utilisation Ta­
dains Le cadTe des traités et du réstime diplomate$ européens, qui ne parvien- !a région des vignes et assureia aussi à tionnelle. 

------
------~·------

polit.que de l'ap1è:; .. guerre. li~ semblent nent généra!ement pas. à régler les cho- la Tégion vignoble de l'EgOe le 90Ufre La t>égions de 
éviter, par contre, toul comme.nit.ai.Te qui i ses a.mples, pourTont se tirer de circons .. dont el.le a be.90in. Les r~ions de Saf:ranbolu, Azdavav. 
d'aiLleu·r.s, à l'heure actuelle, ne pour1ait tances au!'lSÎ compliquées. L'ensemble Grâce à l'intervention de l'Eti Bank, SêiR'ütOzli où ·des prespections ont été 
Qu'être prématuTé. des événements indique que le momenib 1

1 

qui en a assumé l'exploitation . la sou.. faites pour la découverte de la houille. 
Le Tan reltace un historique complet est proche où, en vue de donner une fr,ière de Keçiburlu est iaippelée à acqué.- se sont révél~ .intéressant.es 51 ous ce 

de la dém.iüt.arisation de la rive gauche orientation n:ouvelle à. la mar.che gêné· 
1 

r. ir '<>~ maximum de dévelapp~,ent et rapport. 1 
du Rhin et analyse tout particulière rale des affa1re..1;t eurcrpéennes, on M"ntira a i::uffire aux demandes des di1fferien·tes Des travaux de prospection, suivis_ 
ment les art..cles y relatifs du traité de le besoin de recourir à de nouvc:!les corn • branches indush'ielles qui utilis.ent le de travaux de sonda~e. seront égale­
VersaiHes et de l'accord de LocaTno. binaisons et à de nouveaux m0<uve - soufre. ment entrepris dans les Tégions non en. 

cQuelles seront. se demande nob'e ments. > Les travaux de sondage entrepris à CO'J'e explor.;es et qui sont voisines du 
confrère, les résultats de l'occu-pation 'f. 'f. 'f. Ma.rd.n ont atteint 950 mètres de pro- centre choisi pour la création de fin -
de la rive gauche du Rhin p.ar l'Alle • l.;e Zaman se borne à r&:ume·r ]es dé- fondeur ; on s'attend à entamer le.. dustrie sidérurgique. 
magne ~ L.,.. Allemands justifient ce pêches d'hier, des ag• nce6. nappe· -pétrolières entre 11 OO - 1200 (Bulletin de la Chambre 
geste -par la ratification du traité fran- l Cumhuriyet et La République mètres. de Commerce d'Istanbul.) 
co.-ru.sse, votée par le Parle·ment fran- ,·nb.:i t1ennent de tout commen•' a :re. 1 Il e&t diffic.ite, dès à PTéaent, de ···-------
ç.ais par 35 3 voix contre 164 et disent Dans toutes les branches pronostiquer le r_ésultat ,~itif de L l 
que cela leur donne tous les dro't•. iu· C<' sondages, la pre!ence ou 1 absence e re èvetnent 
ridiquemon~ de -prendre telles décisions de la science, nous devons du pétrole retev•;it plutôt d;u d".maine de la Thrace turque 
Qui pourront leur ·paraitre opportune . du hasaird et le role de la geol0<g1e en. 
Suivant les Allemands, le pacte franco · nous élever au niveau l'e•pèce consi!.llant à détemùner les --
soviétique est contraiTe aux principes de d I' ..,, terrains les mieux dési${nés i>our 11.e 
oécurité du pacte de Locarno. e Europe sondage. C'est dans cet ordre d'idées 

Uéclaralious 
KAzim 

du (Jé11fral 
Oirik 

Moala!Jn<'s d'Allyssini(', •luns la 1'é\jio11 lie l'Ami.la Alal)i , 
Les Français répondent : L'accord C'est M. Yunus Nad.i Qui le prodame. que des études géo)oglques ont été en· 

avec les Soviets ne saurait être interp1é· d 1 trepr~es dans d'autres ré$cions dont 
Le général Kâzi.m Dirik, iJl3pec.teur 

général de la Thrace, qui est de pa!'Sa­
ge à Istanbul. et QlLÎ pa'l't demain 1>0ur 
Ankara, a fourni les renseignements ci· 

. ' A.~mara, 7 L'Aniba Alagi, qui devait uon, d·ont de nomb-reux étran~e!'~· 111' ans e Cumburiyet et La République. Le 
té comme étant dirigé contre la sécu· d celle situées au pï,ed des monts Taurus éputé de Mente~ écrit no.tamment : 
rité d~ rA!lemagne. D'ailleurs, il n'a pas qui se sont s:i.gnaJ.ées ?ar leur struct\ll'e 

constituer le boulevard de la défense é- taient réfugiés à la campagne. Lc.!i ia1' 
thiopienne, e:>t devenu le pai.nt de départ gaSlÎns restèrent fermé!'! , Le ;pa~at! nt' 
pour une nouvelle avance des troupes ita périal était vide. Les dépôts d e ~ 
!icnne ~. La piste pour camions condui- de11 avion~ étaient évacués et ~c.! ~ 
sant j usqu'à cette montagne a été cons- étaient occupées presque unjqoe, d 
truite }Jar le génie, aidé par tous les sol- par des pompiers, des soldats armé5 0 
dats de d ifférentes arm·es. qui travaillaient, longs abres, des journaliste-s et d~~ 
le ftt~il en ban.douillêre. néastes qui scrutaient le ciel avec. &fi 

c ... Les eecrets que recèle la terre 
encOll'e été ratifi.é par le Sénat. Si tou .. d à l'attention du prospecteu:rs. Toute-

oivent être réduits à devenjr des jouets 
tefo.is l'Ailemagne voit en cela un ?oinlf: foi"'. avant de chercher l~s pojnts wo-

après : 
entre les main.• dos savants turcs. Nous 

liti-gieux, elle d.evra.it e'ad:reseer au tri· p:ces au sondage et de r.i9Quer les fon.ds 
Pouvona nou.s rendre maîtres des mers 

«- La récolte en Thrace serra abon · 
dante, l'hiver n'ayant pas été ri~oureux. 
Le t>lan des 10.000 maisons qui sc-
1ont constru~tee pouT les réfuStié~ a é~é 
envoyé au minjstèTe de l'hygiène. Lee. 
mat-ériaux de construction seront four­
nis par la production nationale. Au 
mois d'avril, 1es opêraL·ons du cadastre 
vont commernoer, après Q·UOÎ on ptocé­
dera à la distribution des ter:res aux ré .. 
fu~iés. 

buna) plutôt qu~ d'envoyer ses tToupe:s que compte cette opération, il a été juM 
et des cieux du pay• et de son ambian .. eut le Rhin . Cette attaque a rendu im- gé opportun de yépétCT, paT la méthode 

· ce paT dC$ connaissances faisant autoTi-
po.ssibJe tOUlte négociation. Ma,ntenant, Il géophvsique, les meilleurs po-inbs die 

té. est sûr et certain pour nous Que la la parole est à 1-a S. D. N. la Fitnl<:ture et de fac-)liter ainsi la be- Concernant les positions actuelles des jumelles dans .]'espoir de déc.O'UV't1r c1 
ar1nées italiennes, on fournit les précî - avion, mais assez vainement, car le 

jeune~~ turque ne sera pas incapable 
C'est dans cet ~fPTit que la France d'ajouter d'autires inventions à celles Qui 

a eu recouTa à Genève. Estimant qu'.i,l y 
viennent d'être effectuées dans le do .. a eu. en r oc.currence, agiress.ion, elle de: 
maine de l'avia.tion. Est-il be&0in de di­

mandera des sanctions. > 
J(. J(. J(. 

M. A im U,, également, dans le Ku­
run, 1emonte au traité de Versailles et 
à Clémenceau poUT exposeT le~ antécé­
dents politiQuee et historiQu~ de la ~i­
tuation actuelle. Et il conclut en ces ter­
mes : 

«En démolissant les régimes de Ver­
sailles et de Locam•o et en :procédant à 
des p1éparatifs militaires, à quoi teind. 
lAllemagne ? Les troupes allemand"" 
Qui ont pénétré dans la zone démilita .. 
risée du Rh:in attaQueront-ell demain 
inop.nément les frontières françaises ? 

L'aspect actuel des chose'i ne sem ­
ble pas r ;ndiquer. En procédant. d'une 
part. à ean dernier mouvement, HitlCT 
a, de l'autre, appelé la Franc<: et la Bel­
gique à négocier de nouveaux acoo1ds. 
Et en même tem.ps, il a Udé d'un langa­
Sl'e violent contTe les Soviets. Cet état 
de cho;;es rappelle tout natmellement 
les intentions que 1' on a attribuées de 
tout temps à l'Allemagne de vouloir 
e'en ~endre avec La France t;t J'Angletey .. 
re pQIUr marcher contre la Ru•ie Sov:é .. 
tÏQUe. Et ai r on considère les pTépaya .. 
tifs d'une attaque contre les Soviets en 
Sibérie, auxquels se livre le Japon en 
Extrême-()rient, on pourrait en con • 
clUTe avec que}Que vraisemblance Que 
J' on cherche Une occ.atÔOn 'POUT la réa­
lisation d' asp.ra,tions de ce genire. 

Mais ces hypothèses eont une ques­
tion d'ave.ni1. 

Aujourd'hui, la question i.moortante 
est constituée par la tournure que pour­
ront prendre les relations franco-alle • 
mandes après l'OCCU"Pation µar l'Allema­
gne de la rive gauche du Rhin. Suivant 
!~ dernières informations. la France a 
renforcé ses mesures m.i.l.ttaires de pré· 
caution ; elle tient .son armée P'Tête en 
vue de toute éventualité et a référé en 
même temps la queat:ion à la S. D. N. 
On supipo~ qu'iil ne sera pas facile à 
celle.-ci de trouver une solution à cette 
question, du moment que J' Allema~e 
a Tomp.u .es relati0Ni1 avec Genève et 
alors qu'elle a été irn'Pu.i..ante à impo .. 
ser 8C• volontés à un Eta.t membre de 
la S. D. N .. comme l'ltalie. 

Bref, t'affa.iTe allemande venant sa-

te que, même pour ce oui a tra:t aux 
-ciences sociologiques, cel1es-ci ne sau· 
i aient être considérées comme achevées 
moyennant un simple en*'~ignement clas 
qque. 

Nous ne pouvons nullement négliger 
la forma!~on de Turcs fai~nt autorité 
dans les domaines commercial et ban ... 
caire bref. dans toutes les questions é· 
conomiques et financ.ières. 

Il re!l!'ort de ces explications Qu'ap1ès 
avoir introduit dans nos Jycée!'i ]~ mé­
thodes les plus ~érieuses de la concep • 
t'.on européenne, nou' avons. tO'Ut par· 
'culièrement. un ab.olu he80in d'un en­

!leignement mpérieur dont un desi cycles 
doit être accompli et achevé comme en 
f.urooe, ma· ~ous l~s forma. et condi -
tions que n-ous avons '1Îgnalées. Il faut 
le réserver aux por&onnes qui 1SUbiTaient. 
avec un véritable euccè~. les ép1euves 
difficiles et sérieuses d'un conc.ours 
dont les ba~es essentieHe.s ~eraient· éta­
blies à l'avance et nous d.evon~ n ous 
occupa de p1ès à leur format.on dans 
les conditions désirées. > 

LES MQSEES 
-·~ 

Musée dea Antiquités, Çlnilt KIO~k 
Musée de l'Ancien Orient 

ouverts tous les jours, aauf le mardi, de 
1 0 à 1 7 h. Les vendredis de 1 3 à 1 7 h. 

Prii d'entrée: 1 0 Ptrs. pour chaque 
section 

Muaée du palais de Tapkaptt 
et le Trésor : 

ouvert!I tous les jours de 13 à 1 7 heures, 
sauf les mercredis et samedis. Prix d'en · 
tr ée: 50 piastres pour chaque s~ction 

Mu&ée de& arts turc& et musulman& 
à Suleymantye : 

ouvert tous les jours, sauf lee lundis. 
Les vendredj'J à partir de 1 3 h . 

Prix d'entrée : Ptrsè 1 0 
Muaée de Yedikule: 

ouvert tous les jours de 1 0 à 1 7 h 
Prix d' e-ntr.;e Pt1s. 1 O. 

Musée de !'Armée CSte.-Irène) 
ouvert tous les jc..ur~. Sbuf IC"S mardi~ 

de 10 à 17 h. 
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Son Excellence 
mon chauffeur 

Par MAX DU VEUZIT 
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C était comme un réveil biienhai .. 
1eux après une cataat'Tophe, J.a sécuri­
té d'un refuge a'PTès lD'\C susperunon 
frasi:ile, au-de99US d'un abime oa'!ls 
fond ; c· éta:it Ja Vile Qui rentrait en lui 
par toutes 8C9 fibree aerukbles a'P't'èJ 
QU

0

une mort apparente avait terrassié­
toutes ses én~JTgies et brisé tous les iTCS­

.a.orta de ..ta volonté. 
Mais urwe te-He détresse. depuis un~ 

heure, avait secoué son être, qu'tl étarit 
encoa-e tout courbarwé, au moral. 
comme au phyaique. 

Il restait grave et ne jouiseait pa~ 
entiè?'emcnt de la j-00.e d'avoir reb'ou­
vé Michelle lavée d.e tout soupçon. 

Celle-ci senrit. PoUrtant, qu'elle a­
vait partie gagnée : John ne pouvait 
pl.,. a'élo~ à '[>J"éoent quïol conn.ais­
eait la véorité. 

• 

- IJ n' esit pas encore tl"op taTd pou.r 
agir. VouJez-vous, John, venir avoc moi, 
chez Hélène ~ 

- Tout à lheure, songea-t-il towt 
haut. j'a.1 quitté votre maieon avec la 
pen.sée que je n'y .reviend1aâs ja.:ma1is. 

ul'llC anxiété passa dan,, les deux 
grands veux noirs levés v.ers lui. 

- Oh 1 voyons. .John, vous ne P<>U­

vez plus, maintenant. pour uivre un tel 
proiet ? 

Ton l recolJltnu.t-iJ avec fervewr • 
Parce que vous êtes venue, je dois de­
meurer auprès de vous. 

Leurs yeux se prirent, ae ~étTè· 
rent, mettant un fri91K)n dans leurs ve3.· 
nes et une pâleur sur leurs traits eou­
dain tirés. 

Pourquoi, d<Cmand.a..-t-iiL à voix 
ba..,,, -pomquoi, mademoi.oclJe Michel­
le, ne m'avez-vous pas parlé, hier soir, 
d.e lïdylJe de votre cousin ? Pourquoi 
ne pas m'avoir prévenu. ce matin, du 

~OSl;O-C. 

Au cour.s des trois '!ondage,, préli­
minaires pratiqués dans les environs 
de Mürefte. il a ét.é trouvé des tra • 
c.e~ de pétrole, n'offrant, C:epoen.dant, pas 

d'intérêt du po]nt de vue économique. 
L'attaque aux couches profondes ne &e• 

Ta entreprise qu'a.près l'application pTé­
alable de la méthod.e don• il vien d' 
être parlé plus haut. 

sions .sut1'antes ; était ltès nuageux hiel'. l l'I 
On sait que le JJ/è1ne corps d'armée, De nombreux faux bruits circut li'i 

après avoir participé à l'encerclement et tels que le wrvol .par six avions d~ 
· la conquête de l 'A1nba Aradam, avait luïtne fetrrée et le lancement de t 
rnarché, à la faveur d 'un rapide change- pair les Italiens. ~ 
rne.nt de front, ·vers Gaela, en vue de Des voleurs, profitant de .Ja pan JI 
prendre à rerers les troupes des Ras Kas- cambriolèrent quelques maga5in.9· ,c 
sa et Seyoum, da11s le Tembien . Puts, a- furent arrêtés, jugés immédiaterne~•-.~ 
près la défaite de ces deux armées abys- fouettés. L'un d'eux sera sans cfCV 

sines. tandis que le corps d'armée éryth- pendu, .pour r exemple. ,pl 
réen poursuivait le déblaiement du Tem- l_ps crn·ois ile troupt•s eontit1t1'. 

La découverte, à lnegol, d.e traces 
d' a.!J>halte a déterminé r étude de la 
!"_tructu.re du terraiin, laque}le avait été 
trouvée pauvre en -pélTole, ce Qui Té .. 
duit le prohlème à exarrU.n,e'î objective· 
ment les chances d'utiJisation de l'a.s­
t>halte. 

Dans le couTanl de ce mo1e, les cours 
de séricicultu1e commenceront à Uzun ­
kOprü ; cette nouve1le indu~tTie est des.­
tinée à un grand avenir. Soixante coo­
pératives de créd;t on,t é-té déjà c1éées 
et ce1les de vente le seront en mai 
1936. 

On a Tecu d'lstanbt>I 30.000 olants 
de divCTs arbre.s fruitiers et l'on en at­
tend aussi d" fzm:r. Une impc1tance 
partkul.ière est attribuée à la c · éation 
de veTll:ers. Jusqu'au mois de mai 19 36. 
nous aurons in~tallé des ruches pouvant 
contenir jusqu'à 50-60 ktlo~ de mi~I. de 
façon à donner plus d'es&<>r à l'a'PÎcu·l­
tu1e. Au cou.rs de l'année 19 36, les me­
SUT«t nécea.'Wlirea ont ét-é .prriaes pouT l' ac .. 

quisition de ce·nta!nes d'étalons, de che­
vaux et de taureaux.> 

bien, le Jlènie corps d'armée avait repris alif r"il'. Naples, 9. - Le vapeur «C 0 _,, 
sa marche vers le Sud. I • .,.. 

Le chTome, le plomb argentifère et 
le- clllivre 1etienne:l'bt tout parrticuliè-
p•ment l'atten.tùon d-e l'Institut mi.nier. 

est plll'ti pour l'Afrique Orienta e J,f 
~ lllème corps dtarmée av8?c~ sur des contingents de la marine, de I'• il" 

plus1~~rs colonnes, dont la pnnc1pale lion. du corps d'automobilistes, det,,,. 
se d1r11te sur. F enaroa~ s~ la route des , firmièrea de la Croix • Rouge ; le d' 
caravanes qui coi:i~u1t a Socot~ ; une peur «Sardegna» a appareillé aveC JI 
autre colonn~ se dmge s~ Samre, entre officiers et des Chemises Noires.. De 
Fenaroa et 1 ~ha Ala1t1o , , leureuses manifestations ont eu JieU· ' 

L.'ex-ploitation de la rich-e mine de 
chrome découverte à Guleman, à 20 ki­
lomètres d'E.rgani, et qui con:stitue le 
premier résultat 'Positif des Tech.errchCl!I 
effectuées paT l'ln.stitut minier, vient 0' 
être confié à !' Eti Bank. 

Tous les irues du Takazze sont en 1 I . • Ab . .' tlle 
possession des Italiens dont le.. patrouil- ~a s1tuat1011 en yssl 1r 
les ont avancé même au.-delà du fleuve, 11 .. t~!") tli\'t'1'{1t'Jl('(' fies \'lit'S (•JI 
vers les monts du Tzellemti. 1 IC!-. tlil'i\jt'HlllS 

Partout , les populations indigènes ai -1 Asmara, 8. Les nouvelles parvetl 
dent les Italiens en dénonçant les ca - d'Addis-Abeba confirment les graves 
chettes des guerriers ab11s.sins et deman-\ vergences de vues entre les ch~/~ a~ 
dent pro:ectwn aux Italiens. Elles _af .-1 sins, le Négus et le prince hént1er. 
fluent meme. dans ce but, de localltes si- cernant la continuation de la guerrt· 

Les travaux de PTOSPection dan.:s la 
min-. de plomb arii:entifère de Keban 
!'Ont pousaés activement et .9CTont pour-

Le dran1e de Si~hane --
suivis iu.:qu' à ce qu'on ait repéré exac­
tement le foyer et détennin.é le tonnage 
minimum, su~eptible d'être exploité in· 
dustriel•!ement. 

C'est aujourd'hui que sera TCUÙs au 
juge d'instruclion le dossier de l' enciuê- tuées très en. arrière du front. On annonce aussi que par suite dl et" 

· narchie qui règne en Ab11ssinie, da1is te menée au ....,jet de l'accident de tram Has :\lo11l1111jJhPta ('St clé!'édé • t1' 
S $!> L' tains villages, les femmes ont été ~-" 

way de i ane. examen, d•mandé .4ddis-Abe~a. 8. A. A De !'Agence yées da7ls les montagnes sous la 0 , 
paT le iprocureur de Ia République, de Havcui : • 

Ceux entrepris au cou;r.9 de l'au- tou,tes les voitures en circulation, se1a L R Mo lo het 11i1'nictre de la des vieillards, tandis que les ho1nmees1ell 
tomne dern;er dane les mines du vilaveit entamé .taal-ement aui· ourd'hui. e as t déu "du~ aè, - fendent à coups d'épée et de lanc ri' 
de Gümüsh.ane ont permis la décou- _.. guerre, es ce e apr 8 une courte ma- récoltes et leurs cabanes contre zes 

- -------.... ladie. certe de nombreux gisements. Le,, zieurs. 
' 1 d L • d t 'l On sait que ce Ras commandait les trou .,1, •1Pecimens pré evés ano ces mines con- es risques u rava1 Le lllOUVClllf'lll xénoph"" ·"' 

d ' ' d h pes qui ont été écrasées à l'Amba Aradam. --1r. amnees ~emoignent e la iric esse en Djibouti, 8. - A la suite des tl•' ·· 
arg.ent et en or des minerais et ont ius- Le · · • d --;:E . h , 1 l.a Jllllli<IUC il Atltlis-Aht•hn défaites éthiopiennes, les dignitaires .. 
tifié la Teprise., -·r une ~1 ... arande mirustere e conomie a c BT~e Add' Ab b 8 A A Du cor- fait entendre a· l'emnereur qu•1·1 est fw .,... "" .._ "" une délégation de ~ie rend.re à Zongulw J~ e a, · · ,.., 
échelle, des travaux d'ex.ploita.tion. dak tpOur établir le nombre, la natwre reE:pondar.t de Hava.s : possible d'espérer une revanche. 

Des rccherclies SC'l'Ont ~alement ef· des accidents qui, chaque année, .eu-r - 1..a vi1le semble morte, à ·La a 'te du Le mouvement xénophobe s•accefll 
f t ' d 1 · d c·· ·· h déplacement de la popw!ation par crain- On an o d H de b a ec uees ans e!I min.es e umus a- viennent dans les m.ines et ceci pour n nce e arrar que ux t6 
ne, Hacikoy, Akdag, Demek, jadis ex- ~rvit de base aux dispositâons Qui re- te de. bombardement.:.. deux Anglais pe11.se-t-on, ont été ai 1' 
olo:tées avec succès. Tont con'9ignéos dans la nouvelle loi en l-lier, à 22 heures, des cri~urs publics qués par la foule furieuse arnlie d~ cl" 

Les recherches entrepdscs dans )es ce qui concerne les as!'llranccs contre les parcou.rurent le~ iiues de la '?11~, P~o.cla- ~ tons. Les deux hommes auraient éte oft 
mine.. de Kuarzhanie el de Morgu}, m .. TÎSQU'CS du travail. mant 1 ordre suivant du palais unper1al : tainemcnt lynchés sans l'arrivée de ~'" • 
tuées dan"' les provinces de lest seront c Demain, à partir de 6 he\l'l"es, tous breux "Zabanias" tles gendor1ne& étw-tf 
déci'Sives en ce QU.Î conoemie 1a ,-,epriee Le • d Q J les habitants deVTont évacuer la v1>lle ' piensJ, qui durent Jaire usage de 1' 
ou l'abandon de lear exploitation. n1anage e oug as afin de .prévenir un éventuel raid aé- armes pour les libérer. 

Le lign"te et la houille occupent éga~ rien.> U11 ~f)lllè\'('llte11t tft'11f•l'ttl 
lement les travaux de l'In~tut minier; 1 --<>- Toute la nuit, des automobil~. des tles lllll~lllUlilU'"'t '.> 
les sondages faM:s à Kütahya rppur ]a ye-, Paris. 8. - L'act.eur bien connu, camions, deei chevaux, des mulets qu,j.t.. A 8 L b 't urt ftu'd!! 
h h d r · · 1 D 1 F · ba k.s · , d" 1 îl ,. . . smara, . - e ru1 co ~ .-

c circre. u 1gn1te ad~toTIÎsent a com'Pter ou~a~. air ~ , ~"1:1 :f T~emm~nt ~,tant av; .e creeren~ u~ :afet J1enrt in- 1 révolution générale des musulmtU1' 
11 

$Ul' eXdl'"!ence. Ceun~ âTnportartei. hV?TCe ?vecLad arAY_L
1
1c OT , a c.pou:e ce D'nt.

1
, a1be.,sant

1 
Un .ru~t dm e

1
rna. I l'empire aurait éclaté contre les go 

sour.ee energ1e. n est pa.!t seule - 1 1er matln y sn ey. / es au a mo1t1e e a PO<PU a • 1 vemeurs coptes du paya. ~ 

11end.ez-voU8 que vous aviez a.vec lui ? - Ah oui, John, vous êtes très te. Vous verrez queHeis délicieuses 
Elle sentit l'jmpOTtanc.e du dou~ou· , sévène et très. vieux jeu t... Je 'PlJÏS épreuves on .peut obtenir. 

reux Tep.roche. j bien vous l'avouer, maintenant : i'ai - Les détails doivent manquer, ce.-
- Pan:e que JC ne cr.oyais p.3d eu très peur en vous voyant démarrer. pendant. 

que... ' J'ai -planllé là mon cousin au beau mi.1 - Nullement. c'e>t llllpe.rbe J'en 
Elle a'arrêba. 1 lieu d'une :phTasc, sana lui fO'Ur:rui'T d'ex- ai S'Ur moi, d'ailrleuTa .•. 
Ses penséee chancel.aie<nt en dd.e. pli.cation. Il doit encore se d.emande,r John tira son portefeuiMe de aa i><>-

com.me ai, rpomauivan.t let.m' COUŒ"Sle en ce Q'lÛ m'a pris 1 che et rouvrit. 
s.on cerveau, elLes avaient buté sUr une .Alo111, iLs !!IC' mirent à ri-re tous les Dans un des soufflets. Michelle a-
pierre d.anfl'Creuoe. deux, joye11Aement délivrés de l' oh-- perçut quelques -photos. 

- Non, je l"llC pouva.ie pas MippOser sion : c' ét.a:it te:Llement amusant, cette John fit le geete de les 'Pfendre. 
que... hiotoire-là J mais il hésita et re-ga.rda Michelle. 

Elle restait désorientée, ne- sachant 11s riaient enco-re comme deux fous Un souiri.re contraint déterndl.t ~on 
plus les mots qu'jl fa.liait ret.eniT et en regagnlillll~ l'auto, mais oi confus ce- visage. fjnalement, il ?!efenna le -por­
n'en llrOiUvant pai.S: d'aut11es fPOUŒ' a'ex- pendant, malgré leuT& :r.ÎTels !ll;Încères, tefeuiÜle, n'osa.nt plus, subitement. les 
PliQuer. Qu'il fallait llaiSi&6' ~e te.rn:PSI à leur moi lui faif'e voir. 

"1ais. tout en elle SllJ>pliait le jeune intime de Tetrouver son équiLbTe. - Je vous affirme que c-es petites 
Ruate de ne pas in.sisteT... photos d'J\mateur donnent die ra\.;ssan.ts 

Il ne fallait fl"8 la fomcer à préci- X XV 1 agrandissements. 
ser... Mais la main de Michdle a'abatbit 

Elle ne pouvait -pao exprimer lcs - John 1 Vous ai-je montré les pho· sur le -poTlefeui!le de John •t em-
choses Qu'il aurait vau.tu entend1e et to~a.phles 'PTTÎ9Ctl paT vous, à Pacy .. W!T· pêcha celui-ci de le r.em>ettre da1r11s sa 
qui lu:i paraissaient, à eHe, monstrueu- Eul"C ) vochc. 
aes. - Non, mademoiselle. - Montrez..imoi les photos qui tiJOnt 

Il devina tout ce que son hésitation - Les voici. Seulemenrt, j1e ne saii:s là-dedans 1 PourQuo.i les cachez-vous? 
compo1tait de réserve ret .d"abandon. ce qui s'est produit 1 8tl!I' lee Quatre Ce 90nt desi poTt:raits d 1e fenimes ? 

Et. • déjà, p.kts maître de lui qu'eJ.le clichés que vous m'avez f'emis, deux, - Oui, ma mère et ma ~OoC'Ur. 
ne l'était. d'elle-même, il acheva dou .. eeuls, étaient im'Pttssionnés. - Il y en a d'atUCTes. Je veux voir! 
cernent, pourr la ra9St.Lrer : Un vague sourrire erra sur Les lèvres fe veux voir! 

Vous ne pouv:i.ez ~ devineir du Ru.oe, qui ne ré-pondit pao. Michelle ne "" rendait J>as compte 
que j'étais • rigoriste et QUJe je me ire- Il examinait attentivement lea dieux de l'âpreté de sa voix. L'hésitation de 
fuserais à être ... complice ! épreuve. que Miehel}e venait de luri John avait soulevé en elle \lin monde 

- Oui, c'est ç.a 1 8 exclama-t-elle, don.n<eir. de réflexions. 
délivrée <:t heureuse du prétexte qui - Vous êbes oravi.reante!\ our cco - Pourquoi a<Vez-vous hé.ôté ? J'ai 
s'accordait .si bien avec les .événe - deux ... }à 1 s"éoria.t-il avec chaleuir. l"ai· aperçu \ln bonnet TU!8C ! Je suis ~ûre 
ments : la fuite éperdue de John, aa merais leo faire agr,.ndiT. Confiez-moi que c'ut le portraot de Molly 1 
course, à die, derrière lui... les cli:.hés, qui sont dans cette -pochet- c Si ie me trom-pe, prouvez-le. 

At" 
Pou.rQuoi en faites-vous un m'f'" 
tout à CO\IJP ? .. . > _,. 

De fol'Ce, eLLe cherchait à lui "'· 
cher le P<>rtefeuil!e des m.iUmo. ~ 

- Je ne fais pas, vts-à.-vis de 1, ·j)i' 
un my~tère de ce qulÎ me canoerne. J jj 
~te, pa:rce que j'ai peur de voU~ 
Che!f. ~ 

- Vous avouez donc que Q~ 1 
chose, là-dedans, peut me dé:pl~~ 

- Oui, parce que je ne wis: 1 ~ 
cer1tain de la réaction WJT vous de ,# 
actes. Déjà, je vous sens toute "\11\1! 
te de colère. J" 

- Parce que je soupçon~ 
choses ma·lPT'C)'Pros 1 ~ 

- De portrai.t de m~ Mol·IY• 
exein-ple ) 

- Ou d'une autre JI 
Sa main vint emprisonner ct'Jle 1"7" 

\lichell.:, qui n'avait pas lâché le 
t<efeuille. · .• ~ 

- Et ce derait malpropre. ,·i5·~ 
de vous. Que je porte roT moi le 
trait d'une autre ~ e J' 

Une TougeuT em•pouirpa-a le vi99~rJ,il 
MichelLe, qui détourna les yeu"· rf'1 
sa main continuait de s'agripper eu 
tefeuille. . el 

(à•~ 
~-~...,.......,....,,...........,.. ____ __,_ 
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